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Le Boulevard moral 
Ladéfense matérielle et la Hollande 

La l'i/berté reiigieuiso est restée un des t ra i ts 
caaar.térirfiiques des Paya-Bris, loi , fe protestan­
tisme, quoique dominant , s'iabstieint de tourte 
manifestation extérieure d a cui te : la anie est 
en quelque sorte athée. I l ne faillirait pas en 
confclure qu ' i l _ /y «ait point de foi. La Hollande 
est u n des pays les pûins rel igieux d« •_. teiej 
mais citiez elle la religion, est. une affaire entre 
l 'homme et Dieu. I l n 'y a nuille part autant de 
sectes que dans les Pays-Bus, relat ivement à d'é-
tendue dm terr i toire; .nulle part- aussi ces diffé-

> rentes communions .île vivent en meilleure in­
telligence. On a pris a u sérieux cette parole de 
«Saint-Paull : Opo-rtct hœresesressc, il faut qu ' i l 
y ait des dissidents. Les catholiques, longtemps 
regardés comme déclins, jouissent aujourd"hui 
en Holilande de tous les droi ts civils. C^endlant; 
qu'an ne «s'y t rompe pan, soiis Cette tolérance le 
eenitimcmt ciaii'onal reste protestant. 

_ L a •lil!^1* S5Î S - Soi_«j_(_e un monument _ft-
i ional. Lorsque Louis X I V «s'empara de la ville 
d 'Utrecht , i l fit brûler SUT l'a plaise de la Grand© 
Eglise, tous lés exempillaires des Saintes Ecri­
tures q u f e n p u t saisir; c 'étai t comme lia. Hollan­
de Intedfectiuedfe qu 'on l ivrai t aux flammes. Ha^ 
bitués ù coneidéireT le calvinisme comme le pai>-
iadium 4 * fleurs droits e t de leur «ïi-isteisoo na­
tionale, ltes Hollandais combattent dans toutes 
les occasions pro aris et focis, La réforme r e l i ­
gieuse s est identifiée chez eux avec le paitntio-
itisme. A tort ou n raison, l«s Hollandais catho-

. Jiques sont _us»pc<is __k pi-otestanU d e ia vieille 
roche : lieuma pieds, dit-cm, sont sur l e soi de Sa 
Hollande, mais leur coeur est à Rome. Ce sont 
des préjugés, s i l 'on venit; mais ol est juste de 
reconnarire que ces préjugés ont des racines dians 
toute ta, traditi«rn luistoticc*!** d© l'a Né*».illande. 

Quant, après 1830, la Belgique s é m u t et pro-
noniça le mot de séparation, ,1a Hollande vit dis­
tinctement d'où venait .La Messuire. Elfe reconmiat 
la maindiui efflargé eattolnique dans la révolution, 
belge. I l y e ik dans les Pays-Bas une prise d 'ar­
mes protestante; i e vieux Calvin frémit dams ea 
tombe, e t tou t Le monde sai t aujourd 'hui que 
sans l ' intervention de la France , la Ho&lande 
aurait ressaisi des pro.vi.nces d u Sud. Ces événte-
ùiéntis ne cont.rîbuèrenit point à réhabil i ter les 
cath«aLiqnies hollandais, qaii'on accusa, d 'avoir vu 
les efforts des catholiques belges, sinon avec une 
sympathie directe e t avouée, d u moins avec une 
contenance passive. La Néerliande, oe petit paya 
que pnessenlt et- menacent de grands Eta ts , a 
senti de tout temps le besoin de se couvrir, com­
me autrefois tes Jui fs d'un, Dieu national. La 
foi calviniste s'est incorporée à la défense du 
territoire, aux monuments publics, à l 'histoire 
visible du pays; c 'est de cetite iposition élevée 
qu'elle défie les entreprises et îles (revendications 
de dissident». 

La question' rdligfeus© exige en Hollande une 
étude spéciaiLe- ©t approfondie; nous avons voulu 

. indiquer un rapport, t rop peu .remarqué jus­
qu'ici, entre lo. forme géographique des Pays-
Bas et La forme générale des croyances. 

Si le protestantisme est le boulevard'' moral de 
la Holllainide, 1"eau est son moyen de défense ma-
iténieliLe. C'est une des industr ies de la race ba~ 
tarve qme d''avoir fait setrrvir à ses besoins et à sa 
«sécurité lés éléments que l a na tu re 'Lui avai t 
donnés pour ennemis. La fameuse menoice des 
Pairtihes : « S i vous n e plongez comme des gre-

. nouilles, vous in'éviteaiez 'pas ces flèches », ri'ef-
faayenait pas beaucoup les habi tants de l a Néer­
lande. Au moindre s ignal , ile pays peut se 
changer en eau : i l d isparaî t . L ' inondation vo-
iWtiaire, artificielle, est ici la base d u système 
Mratégiique. Dans deuir guer re avec les Espa-
grots, notamment aiu siège de Leyde, les Hol­
landais appelèrent à l eu r secours ce dangereux 
allié : on-vit ailans se lirvirer moitié sur te r re , moi­
tié dans l 'eau, tun véritable comibat de Tri tons. 

Ce moyen, i l est vrai , n e leur a pas toujours 
réussi. Les soldats apprennent au jourd 'hu i à 
manœuvirer sur l a glace poux éviter les surpri­
ses de l 'hiver, qui rend tout à ooup l 'eau sodide. 
Ainsi, enveloppée, gardée, fortifiée, couverte 
d'aiUeurs d»_ côté d e lia mer par des bancs de 
satble,- défense naturel!© et excellente, Ha Hol'lami-
de se maintient ca lme et résolue, les yeux fixés 
s-r l ' Inde. 

Les codoniee sont po_r elle - ne source d«e r i -
<4«ses. Beaucoup de ses aeedennes possessions 
lui ont été enlevées : mads oe qui ârai reste^est 
TO«M«:» assez r^osidéiraHe cft peut s 'accroître 
«atï3 des Waâ_s haVJ'.cî. I l n '«st p i s rare de 
•r^c«ii*rW d i s Ho_ani3'a.ra'«qHji w*, pa5si..v3*rjisj*. 
"•••i. *i-*rr,ii rtr.st rt^y. ï-.d_s: iO_,T«alient yo'.^rrt'.sns 
do co .̂ .u'i'Ls -ci-ne vu., dm'sod_i de .î,«va. 'loi tem-
mes'brunes, des.tigron, des baiiiïuipirs. Un rayon 
^rte^PÎfenltir^iioe _ «tWveT» îea £runi«s ty &> &** 

tavie. Dans les jardins e t les icollectionis zoolo-
g''.ques s'épahouîssént les cisea'»x dp. ces conitrées 
heureuses. I l existe des dictionnaii-es, des gram­
maires en hollandais sur les diverses langues qui 
se paalent dans IWcliipell indien, le malais, 1» 
javanais.. Dans îles ports de mer, pa rmi les bois 
et- les épicets, on sent, poùir ainsi dirQ . l'odipur 
de cet tMuu,Te monde. Là est, en quelque sorte, 
la pOEsie du oommea-ce. Pour conserver ces pos­
sessions iloinfaines, i l fallait améliorer la con­
dition des; vaincus en tnanstformant leaia- terri-
toiire par ,l 'agriculture et lé traTai'l; Ea Hollani-
de, grâce à la, na tu re de ses idées piiatiques, aVaat 
le secret de coloniser. Elfe siut ainsi non seule­
ment étendre ses conquêtes, mais les garder. 
PRMB, c que ce.peiuple indrastrie^ix n ' ava i t pas, 
iH se le donna. On avai t coutume de dire autre­
fois que la Norvège é ta i t la forêt de la Holiantîe, 
•les bonds du Rhin et ceux de l a Garonne ses vi­
gnobles, .la Poméranie et. Da, Prusse ses champs, 
les Indes et l'Ara'bie ses jardins. U n e nation 
fonte contre la na ture devait être forlte oontre les 
autres nat ions. Les rapports qrtie le fer ne lui 
oumraii. pas , elfe les étaMifesait pas des traités, 
par des alliances. 

et fit enfermer Iliodoxe dans une prison fh<Wia8-
tiqaue, d"où Uiodore ne soa'tit qu 'après a.voir re­
noncé à ils, dignité dont i l étai t revêtu. Pu i s uin 
manda t d 'a r rê t fût pr is «po.ntai© lu i , l'infl\ience 
de Raspoiutine nie cessant pas , et il du t fuir en 
Suide , bataillé en femme. De Suède, il se fendit 
à Christiania, où i l s'occupe à écrire pour un. édi­
t en t américain , iF histoire des rapports de Eais-
poutine atvec iâ Coût- de Ruissfe. 

Quant à la. pa r t qu ' i l aura i t prise a/a complot 
contre l laspoutine, ill prétend y avoir simple • 
ment joué une comédie. I l reconnaît alvoir signé 
un dooitmcfnt conçu .comme sui t : « J e suis prêt , 
pour 60,000 nouibÔles B, mais prétend1 n'aivoir si-

e t 531 nommes non blessés, appar tenant à deux 
d.'iTi-sions dlifrârenltes. -Sur !lla r ive droit© d e l a 
Meuse, .nous areon® promptement écrasé une nou­
velle tentative des F iança i s dir igée oontre les 
positions que mous aivon» enlervées, le 2 avri l , 
dams l e bois d e l a Cail let te et am «nord-ouest de 
là. ' 
Théâtres de la guerre à L'Est -et dans Us Balkans 

ID) ne s'etet .passé rfen .cle particuiMer. 

B E R L I N , 0 avril . — Dans l a nui t du 5 a u 6 
a/vriii, des dir igeâmes de la mar ine ont détruit , 

I prt'a de W'hitby, un© grande usine mét__*JïWÎ-
i que compT«tjia.n(t dés hauts-fourneaux e t d e vas-
j tes instaillatiions; auparavant , i ls ont lancé des 

giH5 que .pour connaître tous les fils du c o m p t e , j b o m ^ explosives'sutr une bat ter ie établie a u 

On complot tram, â Christiania 
contre ie moine russe Raspoutine 

Cbrii.jiajlia, 33 mars.- — Notes d ' un corres -
pondant de guerre : 

Depuis l e début de la guer re, j e recont racs t«ou> 
vent dams mon voisinage, un 'homme dont l 'ex­
térieur ornait ma'intes fois at t i ré mon at tention. 
I l é ta i t graind', 'loîu.i>lement 'bâti, le visage blême, 
terne e t 'bouffi-,-9s*eev-de tl'aig©* pommettes , des 
lèvres épaisses, arvec u.ue pet i te moustache noii'e 
pendainte, tun. mince duvet aux joues, des ohe-
veuix noirsipâats, et. des yeux torves, ternes, som­
bres, ne paraissant pas regarder l 'extérieur. U 
étai t souvent an compagnie d'un© pet i te femme 
pale, uni type d e geisùa ; tous deux présentaient 
iies caractères de ia. raeesllaive-mongoile. Us m' in-
'triguaient assez, mais finalement j© me résolus 
a les considérer comme faisant pantie de ces 
étrangers nombreux que l ' on voit maintenant ù 
Obristiantia, e t je crus reconnaître en eiux des ré­
fugiés russes. Ce mat in , je vis avec surprise l e 
portrai t de Fnomme dans B!'« Aftenposten, », 
sous ce t i t re sensationnel : 

« L© projet d e meumtre idn minis t re de l ' inté­
r ieur Choost'off contre Itiaspoutine ». 

Raspoutine étai t , comme on se le rappelle, ce 
mystérieux moiin© dte Sibérie, qui jouit ou a joui 
d'un grand'pres'tige àla-Coiur de Russie, surtout 
auprès de la. Tsarine e t d u Tsar. 

Beaucoup-de Russes prétendent que son an> 
fluemiee s'est étendue à l a politique extérieure 
comme à ilia .politique intérieure. 

Peu avamt la guerre, un attentat contre Ras­
poutine échoua, puis , dernièrement, le journal 
russe « RouBskite Viedomosti u publ ia que Cboos-
toff étai t impliqué dans un .projet d ' a t t en ta t con­
tre ce moine. IL aura i t chargé u n certain Rsje-
visiky de tuer Raspoutine en lui remet tent soi-
soixante miiiile roublles à cet effet. Ce Rsjevisty se 
rendit à •Christiania pour se metttre en. rappor t 
avec un moine russe émigré, Iliodore.qaii passait 
.pour u n ennemi acharné d e Raspoutine. Ce moi­
ne aura i t à son tour mis Rsjerisky en relations 
avec cinq fanatiques dont on pourrait a t tendre 
lia perpétrat ion du meurt re . Rsjervisky serait 
alors retourné à Petrograd. Le projet aura i t 
échoué parce qu'un, agen t secret, aecidentelffle-
ment témoim d' 'une querelle ent re Rsjevdsky e t 
sa maîtiresse, animait emtendu démoider tout© l'af­
faire par cedÉle-ci. Cet agent , Sinionovritch, aver­
t i t Raspoutine a insi qiu'urae d e ses hautes protec­
trices, u n e comtesse croit-on, qui aver t i t la po­
lice. Rjevistky fut arrêté, pu is mis en liberté, le 
délateur Simonowitjoh 'fut banni e t exilé dans d© 
gouvernement de Tver. 

Cette affaire pa ra î t simgulièrememt compli -
quée et difficife à approfondir. Si les faits eonlt 
exactement relatés, on pourrai t se demander si 
ce Rjevitaky n ' au ra i t pas été une espèce d 'agent 
«provocateur vc_Lant faire tomber Iliodore dans 
un piège. Hiodor© au ra i t éventé la mèche et dé­
noncé lu i -même ren t repr i se . 

Le journal * Aftenposten * a donc envoyé um 
de ses oolilelboratei_-a à Iliodoxe poux t i rer de lui 
quedlqiues édaircissemenits. Cet- I-Jodore est pré­
cisément Thomme dont j ' a i décrit l'extéxieutr. 

D'après l'« Aftenposten », Iliodoxe a 36 ans , 
est prêtre ru-sse depuis sept ans , conm-ît le Tsar 
e t son éoouee, eA a été, a u début , en bons termïig 
avec R T Î W . Siïe. W aurr>. WJt«sfo':5TSpWS_ie2ft 
'•-• . L-Aïjgsïvb d i n g é r e u s q u ê t a i t yi^r^vm-
-• • -.-•-. --,"-,-;.; •_, f%°-e; là T s ^ r u e d * r o n ­

do-« ITnîtéTV?, r n ^ d e i ' E m p i T ? ^ - ^ 
d-ei'Ftd.'r?. <z" conseïilé à RaspcJutàne f!e q_Hffer 
Pet3*ogra_> (MM>ei tfe mwà_ p e u tje ses oottseiil-

plot 

Ayant demandé à Bgjerisky pourquoi Ton 
voulait suppr imer Raspoutine, Rsjevisky aura i t 
a'épondu que Raspoutine étai t partisan, d'urne 
paix séparée, s 'é tai t vendu aux Jui fs , l eur arvait 
procuré d e grandes fournitures d© .guerre, é ta i t 
hostile à la politqu© rigoureuse dé Choostoff en­
vers ies Allemands .et jouait aivec les ministres 
commo avec les pions d 'un jeu d'échec, leur ren­
dan t l a vie impossible. 

Iliodore joua son rôle jusqu 'à la fin. Quand 
Rsjevislty fuit retourné à Petrograd, Il iodore ju­
gea .bon d'envoyer sa femme en Russie aivec les 
documents nécessaires pour les faire parvenir à 
Ja. Tsarine, ce qui a u r a i t été fait, d 'après un té­
légramme qu/il d i t orroir reçu de l a Tsarine elle-
même. 

Lo complot contre Raspoutine semble donc 
avoir été dévoilé t a n t .par Rsjevisiky que pa r I l io­
dore. 

La. démission de Cixooatoff ne semble pas étran­
gère a u x rérvéttation* de ce dernier . . 

Iiioifei^'aeœpli^'uéi«*«e_^8s^ndaiLt dte î'«r Af­
tenposten. », son abstention dams le complot tra­
mé contre Raspout ine , dont ill reconnaît être 
l 'ennemi p a r ses convictions religieuses qui lui 
interdisent le meurt re . 

Petit® Chronique 
Un beau geste. i 

Le généralissime de AFarmée suisse mobilisée, 
le générai Nidilo, d u jour où il a été élu par 1© 
Conseil fédéral, a fait abandon de son traite­
ment quotidien de-50 fnames à la Croix-Rouge, 
qui se tirouiv© ainsi avoir reçu 
27,000 francs. 

nord de n u i l ; ctlllle-ci a été mise hors d© combat. 
Eu outre, i ls ont bombardé les fabriques de 
Leeids ot des environs, ainsi que plusieurs gares 
d u distr ict industriel ; on a constaté que ces atta­
ques donnaient dé très bons résultats. Nos diri­
geables ont été violemment camonnés; tous sont 
rentrés indemnes. 

Communiqué officiel turc 
CONSTANTINOPLE, 6 aivril. — Le Quartier 

général mande : Sur le front de l ' I r ak , aucun, 
changement. Sur l e front du Caucase, .il y a 
eu rencontre en t re des détachements envoyés en 
reconnaissance. Un croiseur ennemi a 'Lancé une 
centaine de projectiles sur la côte, près d 'Eduin-
djik, à'Fouiest d 'Ereg l i . I l n ' a obtenu aucun tré-
sulltat. Le 3 avri l , not re flotte a efficacement 
canonné Iles positions ennemies de la frontière 
caucasienne. Prises à d'improviste par cette at ta­
que inat tendue, les troupes ennemies on t aban­
donné leurs positions e t fui en désordre, Laissant 
sur ie terrain un© foule d© tués e t de ihUessés. ATj_»3p__i xéuaai. 
oouo-3 d o la. mémo jowrmôe, ^ti£e.flotteja~ûSjdoa?-

i né et coulé _n narvire russe charge~de munit ions. 
1 Dans la nui t du/ 3 am 4 avr i l , de croiseur MidiUi 

a coulé n n graud voilier ennemi, après ©n avoir 
fait l 'équipage prisonnier; i l t ransportai t du 
matériel de guer re ©t au t re . Le 4 aivriil, au ma­
tin, de Midilli a rencontré u n e escadre russe, 
composée d"un grand cuirassé d u type de l'.Im-
pérotttrioe Maria, d ' u n croiseur et d e trois torpi l­
leurs; ces marvimes se sont bornés à canonner le 
Midilli de loin e t sans aucun résultat . 

Nero) , ont été repau«eées. Des avions eaimemiG 
ont tenté arvec opia_4—*"é des 'incursions dans 
notre terr i toire, mais on t élé repousses pa r i é 
téu de nos bat ter ies e t .Les contre-attaques de nos 
avions. Un, aivion a réulssi à jelter deux bombes 
sur Bassano, eMes «a/ont fait que peu dte dégâts: 
Um dte nos «irions Ctjproni a jeté un© bombe lour­
de sur Ite Grafeniherg (Goric©) e t a pTowqiué uni 
incendie. 

Communiqué officiel russe 
P E T R O G R A D , 4 avr i l . — La crue des eaux 

persiste. Las Allemands continuent à bombarder 
l a t ê t e d e pon t d ' Uxkul l ia.vec d'es pièces de grandi 
et. de pe t i t calibres. Devant. Qe village db MosJiaL 

kovrka, au swj-est ide Dunialbourg, à 10 kilomè­
tres, nous arvoms bom'bardé avec succès les Allflta-
man'dis qui. évacuiaient les tranchées inondées. 

Sur .Le front des t roupes du' général t^wert, pas 
d 'événements importants . 

En, ibeaucoup d'endroits les aviateurs ennemis 
ont survolé nos abr is . Us ont jeté neuf bombes 
sur Ljachowitsc-hy. Dans l a région des villages 
die Boguisla'wka et de Daszdyki, a u nord-est d© l a 
gaTe d"01yka (18 e t 9 kilomètres) , nous avons 
repoussé dies tentâtirres d 'approdhe de nos tnaco> 
chées. Des aviateurs ennemis ont jeté des bombes 
sur Rotraio e t Sarny. 

Dans 'la région d e Sopamow, au nord-ouest die 
Erzemieniec (à 8 kilomètres) , l ' ennemi a fait 
exploser-deus mines. M n 'a pu s 'emparer des en­
tonnoirs formés. Nous avons Tepoussé un© atta­
que eniniemie dans la région du chemin de fer, 
à l 'ouest de Tarnopol. Au nord de Boson,, l ' en­
nemi a fait sauter une mine devianit nos tran. -
chées. Sa tentat ive d'occuper l 'excavation n ' a 

Communiqué officiel français 
P A R I S , l e 5 avri l (15 heures) . — E n Angon-

de Lui environ ne, combat à La grenade 'dians le secteur d e Bo-
lamte. A l a Fidlite Morte nous avons fait sauter 
d'eux mines qui. ont endommagé une t ranchée 

Le fil de fer barbelé. ennemie. A l'ouest de l a Meuse, noiit relative-
Les inventeurs ont longtemps cherché avant • ment calme. A l"est d© «La Meuse nous avons en-

d" imaginer te fil' d© fer «barbelé actuel lement gagé plusieurs combats part iels au. cours des-
empîoyé pour barrer d'accès des positions midi- i quels nous avons progressé dans les boyaux a u 
taires e t qui para î t si s imple. U n certain H u n t , I nord du. .bois de l a OaiEette. En Wœvre, bom-
de F E t a t d e New-York, .a p r i s le 23 juillet. 1867 j bardement intense des secteurs d© Moudainvilfle 
un brevet, pour une clôture composée d e tuyaux ' e t de CliatiiLLon. L'ennemi, a jeté dams l a Meuse 
et munie die ronces artificielles en fer. j a u nord do «St-Miihial, 22 mines qui sont venues 

L 'Amér ica in S m i t h , de Kent , inventa l'a expdoser snr nlos barrages sans causer des dégâts, 
même année une clôture en fil de fer barbelé, En Lorraine, l ' ennemi , après um violent bom-
f aite en morceautx de fili de fer vissés les u n s aux 
autres . Les extrémités d e deux morceaux de fil 
passaient dans u n e sorte de petit, carquois, d"où 
leurs pointes émergaient . E n 1868, Kelly fit bre­
veter à New-York u n e invention tout aussi com­
pliquée et. aussi peu prat ique. 

L ' inventeur dtai système actuel est Joseph T . 
Glidden, dé l 'Illinails, q u i l ' imagina en 1874. 

On entend souvent aif firmer qu 'à Chariestown., 
en 1863, dans ia, Caroline d u Sud, des Améri­
cains avaient déjà étaibflï des obstacles en fil de 
fer pour arrê ter ies assauts ennemis . 

E t nciuis apprenons en effet, de source t rès com-
pétenite que si les obstacles en fil de fer barbelé 
soult relativ©m©nt Técenits, les barrières de fil de 
fer sont, 'bien, p lus anciennes. Dans la guerre de 
l 'Al lemagne contre l e Danemark, en 1864, il est 
•déjà fait mention, d'obstacles en fil de fer. Les 
Américains peuvent donc fort bien avoir fait 
.usage, dès 1863, d ' u n système analogue. 

LA GUERRE 

bardement dé nos positions entre Arracourt e t 
Saint-Mart in , a itancé plusieurs petites at taques 
d'inifanterie échelonnées sur divers 'points de ce 
secteur. Ill a été par tou t .repoussé par les feux 
de nos naitra illeuses e t les 'tirs de moire art i l lerie. 
Dans les Vosges, u n e forte recommaissainee enne­
mie qui ternta d 'aborder nos tranchées a u sud-est 
die Celles a été dispersée. 

P A R I S , i e 5 avri l (23 heures) . — E n Belgi­
que um t i r d e destruction sur les t ranchées enne­
mies en face 'dte Steemistraate a donné de 'bonis ré-
eulltats. Au nord de l 'Aisne notre ar t i l ler ie s'est 
mon tirée active en t re l e bois d e Beaumarais (sud 
deCraonn©) et Berrry au Bac. En Argonne notre 
art i l lerie a continué ses tirs de conicentratio-ns 
sur lies Lignes e t les voies d© communicat ion du 
front ennemi, no t ammen t dans «la. région de 
Montfaucon e t d u bois die Ma.kmcouit. A l 'ouest 
de la Meuse, journée calme. A l 'est délia Meuse, 
canonjnade in te rmi t ten te dans le secteur Douau-
mont-Vaux. Aucune action d'imifamterie sur l 'en­
semble d u front dams l a région d e Verdun. 

Communiqué officiel anglais 
IXXNDRES, 5 avrili. — U n de nos avions a 

abat tu hier un avion allîemand derrière nos li­
gnes au sud d é Souciez . Le pilote e t l'observa­
t e u r sont morts . L'aotiivité dés deruix artil leries 
s'est déployée près de Souciiez, Angles , Saint-
Eioi et Ypres, Activité de mines près d e Neuvil-
le-Saiinlrj-Vaast, Hroilîiaiolh e t l teîedonte Hohenzol-
iBrot, *>' **iB 

Communiqué officiel allemand 
B E R L I N , 6 armll. (Communiqué de midi . ) 

Théâtre de la gwerre à l'Ouest. 
A l'ouest de tla Meuse, l a journée a été t rès 

agôttée, d 'abord p a r suite des feux d e prépama- • 
taon que mons avons eanoeiitirés em les _lentours . Communiqué Officiel îtâllôn 
4e -Eaueoart.. Daaws iFap'rès.-midi, no i i s infenta . i ÎTOiEE, 4 a-Tolï. U*- A«rtMt'é de ï ' a ^ ï E e r i e da 
r .e , à Ï'CÇI <ta_r, a «iéïifeyS:-__« gr^__© -«fiSiiSe'. **_rt«^-d'-2Cfrô/fc'_:t>r-»'fef'îï*nti S_r*o_tr«nrtitefe 
E . : ca ->?nJ^ rd ' ' a_^ fc ' -ôv , , . ^_ ; jSa*ao__»H^^ **\%9a «;** L_s*âri:_a'J :'<!..:• _3 I-cr-c-îts éica _?s 
à .'c£D.d3«t't_io«'4it«é,—n p5:_td'a«5p_i qua lô" hp-*!**!**»»«•j/i-ertï'é'r.eït-^e G.-r-^r-

i i .^vûient^ ïer i ' emtcrgTŒKaS. I/emuemi • ' I f e î» i a .V ï ï rd_ . » 'a_ § a-v*n'J, d à - p e _ t e atta-
a «sss'Uiy* des- p e r i ^ sanglantes très impartantes yue-j'-pantjre' nor* positions gui -te "Rarolhkofé 
et , en) outafts îa**» i*3ttSc*j iftfe nw_r_* I l *rflib__i_ fM%ft«e -Ct&teSW)- et' Om ^ jfrzîi V Ï r_fo_fee 
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~ * DANS LES BAtKANS "^ 
E N E P I E E S E P T E N T K I O N A L E 

L'agence Hiavas mande d 'Athènes : D 'après le 
« Pa t r i s et Embros », ï'Iambassadeur d ' I t a l i e a 
protesté auprès ide M. Scoudoudis contre la for­
mation dams l ' E p i r e dni nord d e bandes grecques 
dont les at taques dans l 'Albanie d u sud gênent 
les mouvements des troupes itailiemnes. M. J-kou-
loudis a répété ses déclarations, à savoir que ces 
bandes n e sont pas formées en terr i toire grec 
et a appelle l 'at tention delFambassatHeur sur l ' ap­
parition à la frontière épirote de bandes albanai­
ses qui .paraissent disposées à entrer en Grèce. 

B O M B A R D E M E N T DE SAMOS 
ConstantinoptLe, 5 avr i l . — D'après une infor­

mat ion d 'Athènes, .adressée à u n journal turc, fe 
préfet, de Siamos'a avisé le gouvernement grec 
que le consul angla i s est venu le trouver, accom­
pagné d u commandant des iroupes de l 'Entente . . 
H a annoncé que ^' 'Entente bombarderait les par­
ties de la vil le haibàtées par des Turcs, ceux-ci 
appuyant les sous-marins a l lemands en leur, 
fournissant de la contrebande de guerre. Le pré­
fet a déclaré au consul anglais que son affirma­
tion é ta i t inexacte, des Turcs ne disposant ni de 
contrebande, n i de moyens d e trainsport pour les 
met t re à la 'disposition des Allemands. Le con­
sul a déclaré que lie bombardement aura i t lieu 
mal/gré tout 'parce qu ' i l en avait reçu l 'ordre. 
Le 'préfet d e Samos a décidé alors révacuiation. 
des parties de l a ville habitées par les Turcs. Les 
Anglais omt commencé, a u moment indiqué, l e 
bombardement, qui ml'a pas fait de victimes. IH 
n^y a eu que des maisons détrui tes. 

L E S F R A N Ç A I S E N G R E C E 
Athènes,- 5 avril . «— Les Fnançais ont demandé 

l 'autorisatian d'étenidre leur front sur les hau­
teurs d e Linigowand' ',fusqm.'à Lachdna ; on négo­
cie actuelllemen t à ce sujet. 

Jouœneflllement, -les Eatançaas saisissent les 
courriers postaux de«stin_s à Sofia, à Berlin e t à 
Constantinople. I ls omt également ouvert plu­
sieurs fois, à Cavalffla e t à Salonique, • les sacs 
postaux d e H'état-major grec ; après avoir lu «la 
correapondance, ils l ' on t expédiée ou détrui te se­
lon leur convenance. 

Après des» engagements de peu d ' importance 
à la frontière, le qiuairtier général français a di­
rigé trois divisions sur le front, près de Mazi-
kowo. 
. L a Finance a d e nouveau demandé à ïn Grèce 

l'é'tfacuation, endéams la huitaine, de toute la 
ChaCtoidice. 

I l n 'es t pas <a_aeft que dea troupes françaises' 
aient été «nvoyées d e SafLomique a_ front de Ver­
dun. Toujours est-ij que l e nombre des aoidata 
tançais qui ont été ramenés en France est peu 
importtaat.. J_scfu'à pxése-t, doux vapeurr: aont 
partà* l e 19 et- le 21 niais, ayant à bord, l 'un 
350, e t l ' - u V é ToO homrr.«ï, officiers ei «ou--of-

-La perte de i'<Arena*< 
•' ; -ni hziz Su* _ Aaiy-ici < Clara Xi-

:ol z>, â'ïpruidOT, ^vaiti rîteiwfijj quatorze himomeu <3e 
ï'&juîiptegÉ _u _avïr3 tfowèlgîei t Ajetfa i. 

_ • 



mem 
Xtc ciijpitajiae Gi\j«iLic_,, c.->mn,an___, «Jo i\< Arona », 

dans sou rapport, oel_.t_ à Ja. perte do Bon navire, Cttinniu-
iiique- ee qui. suit : 

L'a Arena »appar t ien t au port de Christiania, 
3ange b'04 t omîmes net et étant parti de 1 rederik-
-tad' Ile. iii miauis à deatination do Hu l l , avec un 
chnagemant de 134 stiandariis de bois scié et 79 
'tonojies «de lewo-sodutiioni. C'est le dimanche 2 
avr i l , vers 6 heures et demie de l 'après-midi, 

. quo 'le p remier pilote, qui é ta i t de quart à bord, 
entendi t deux détonations e t aperçut un sous-
mar in à courte distance du navire. Immédia te­
ment l'n Arena » stoppa- ; lo sous-marin hissa 
te signal11 A, après quoi d'à Arena » se 'remit en 
route vers l 'ouest. P e u après um .coup fut t iré 
sur f a Arena ». Le vapeur fit demi-tour, puis de 
sous-marin hissa île signal. F ; le capi taine de 
Ta Arena », avec quelques hommes, descendit 
dans un oamot e t porta, a u commandant d u sous-
inariw. les papiers d u bond aux fins d 'examen. 
A lu. demande d u commandan t au sujet de la vi­
tesse d e i ' i Arenla », le capitaine répondit: « sept 
milles à l 'heure». «C'est trop peu, repritlliecom­
mandant du souts-maim. Nous allions couler vo-
ta«e navire. Nous vous accoudons encore cinq mi-
n'iuîes ». Puis les sigmaux A B furent hissés. Les 
autres occupants du navire s'empressèrent de se 
réfugier dans de second canot. 

Le sous-niariu t i ra alors cinq coups de canon 
par bâbord sur IV -Arena », tourna autour du na­
vire et t i ra r_icoire quatre coups par tribord. 

L'« Ar«joia » se m i t à cou'lier et fut immergé 
jusqu'à JBâ,partie supérieure du. pont- de comman-
demçûi . 

Le commandant du sous-marin annonça a u s 
matelots qul'un vapeur norvégien de pêche se 
t rouvai t à proximité et qu ' i l s pouvaient s 'y ren­
dre à 'la. rame. Oe vapeur de pêche était le «t CE'a-
r a Nicoil », qui', ie.ntenidain.t des détonations, s'é­
t a i t du: reste approché, pour porter secours, e t 
q u i recueil l i t bientôt les deux canots de l'a A-
rena, ». 

« Noms avons reçu à bomd du chalutier, ajouta 
l e capitaine, mm excellent accueil ; nous n 'avons 
nature l lement r ien p u sauver, et. il ne me fut 
même pas donné lia faculté de retourner à mon 
bord, pourr prendre quoi que ce soit ». 

Le vioe-consul de Norvège s'est occupé du sort, 
des matelots norvégiens. 

Dépêches diverses 
LA Q U E S T I O N DU S E R V I C E 

O B L I G A T O I R E EN A N G L E T E R R E 
D'après la « Daily Telegraph », s ir Edward 

Carson proposa, à l a Chambre des Communes de 
discuter- aussitôt qn» .possible dams toute son 
ampleur l a question d u service obligatoire. On 
ajout© que la commission d e la guerre diu part i 
unioniste a organisé une enquête détaillée pa rmi 
les membres des Communes, pour connaître leur 
KjcnrhiTTifint. anc ceiitjiquestictn, e t g3l'*ùle serait 
arrivée à cette conclusion qu ' i l pourra i t s© trou­
ver une majorité en faveur du service général et 
obligatoire. 

P O U R O B V I E R A L 'ENCOMUREMENT. 
D E S P O R T S F R A N Ç A I S 

D 'après um télégramme de Stockholm, un ar­
rêté français enjoint aux navires Scandinaves, se 
rendamt à Rouen ou a u Havre , de faire escale a 
Spitheiad, où i ls devront rester jusqu 'à c© que 
lies autorités de ce port feur aient donné l 'auto­
risation de continuer le voyage. Les navires qui 
ne se conformeraient pas à cette ordonnance, se­
ron t envoyés à Cherbourg. Les navires devraient 
également .attendre à Cherbourg, si l 'entrée du 
pont d u Havre ou d e l 'embouchure de la Seine 
n 'étaient pas libres à cause de l 'encombrement. 

L E S ATTAQUES A E R I E N N E S 
CONTRE L ' A N G L E T E R R E 

Londres, 6 avril . — Dans un communiqué du 
•J. Times », au sujet de l ' a t taque des zeppelins 
conltreiï'Ecosse, il est-dit : L© premier signal d 'a-
i a rme fut donné à 9 heures du soir. Toutes Ses 
lumières furent éteintes. Le trafic des trains 
dams le.? rues fut interrompu et suspendu. A mi­
nu i t moins 'dix, nous avons entendu la première 
détonation, venant .du côté de ia mer. Une 'bom­
be incendiaire a enflammé um édifice qui fut ra­
pidement entomiré de flammes, donnant ainsi le 
moyen aux Allemands de reconnaître la région. 

Rapidement des bombes fuient lancées d'une 
après l ' au t re et quelques bâtiments importants 
tarlfcrent être touches. A minui t e t demi, a"atta­
que étai t terminée. On avant(iVimpressii.om que je 
«i'islriict ava i t «tttté suavoj'é trois lois en cercles. 

Londres, 0 avri l . — Lo « Times » écrit dans 
un art icle ce jour : La joie générale à cause de 
i!a destruction d u ssappelim de vendredi dernier, 
no doit .pas effacer ' l ' importance du fait, qu© ces 
at taques sont ipersôvéramment continuées. Les 
Allemands s 'at tendent ù des pertes et y comp­
tent même; de seul moyen d e délivrer ies îles 
britanniques du cauchemar des zeppelins serait 
d ' imaginer des remèdes, qui rendraient b e a u ­
coup plilus dangereuse à un dirigeable la iîvquen-
lation d© notre zone d e défense. 

LE Z E P P E L I N « L. lu » 
Londres, 5 avril . — L 'amirau té anglaise es-

père relever le « L. l ô », tombé dans la Tamise 
et le rendre uti l isable à nouveau. On di t toute­
fois dans lies té légrammes officiels qu ' i l faut, 
pour ce faire, de® giens famiiHiairiisiés avec la .cons­
truction technique des zeppieflins, ciar ai les tra-
vauix de sauvetage sont entrepris par des gens 
incompétents, i l y a grand danger que I© diri­
geable soit com.p£ élément détruit ou rendu inuti­
lisable. 

A N G L E T E R R E E T H O L L A N D E 
La Haye, 5 avril (officiel). — La presse néer­

landaise .avait publié ce mat in une nouvelle du 
journal suédois « Svenska Dagbladet », d 'après 
laqueilie le gouvernement augûaiis aurai t proposé 
au gouvernement hollandais de lui permet t re le 
passage d'urne armée pa r la F landre zélandiai.s-e. 
Le ministère des 'affaires étrangères dément cette 
nouvelle. ,, 

E N I T A L I E 
Rome, 5 avri l ( Agence S téphan i ) . — Le roi a 

accepté la démission d u ministre de la gmerre, 
général Zuipéi'li, remipfiacé pair le généra! Mor-
rcme. ZiupeÙli désiramt prendre par t à lia guerre, 
a vaut déjà demandé soin congé depuis queflique 
temps. Jusqu 'à présent on n"avait p u donner 
sitiite à son dlésir à .cause de l 'absence du chef de 
Cabinet. 

F O R M I D A B L E AVALANCHE 
Berne, 5 avril . — Le « Secolo » mande de 

Brescia : Au .lac d" Arno une formidable avalllam-
che a. détruit u n e calseume et ©naeveli cent et qua­
rante soldats sous les décombres de celle-ci. On 
a retiré quarante morts e t au t an t de blessés. 

( I l n ' y a pas dte lac d'Auno près de Brescia, 
il s 'hgit sans doute d u lac d"Idro, à 30 ou. 35 ki­
lomètres au nord de Brescia, dans les premières 
montagnes' des Alpes, touchant à la frontière 
autrichienne.) 

E T A T S - U N I S E T M E X I Q U E 
Washington., 6 avri l ( P a r r ad idé l ég ramme 

du représentant de l 'agence Wolff.) — Le-gé­
néral américain Funsfon a annoncé au ministère 
de la guiernre, qu ' i l enverra de nouveaux contin-
gentis.de troupes au Mexique, pour la protection 
des lignes de communications. 

LA P O U R S U I T E D E V I L L A 
San. Jeronimo* (province de Chihuahuia), 5 

avril! ( E e u t e r ) . — Deux cents cavaliers améri­
cains on t battu, de 1er avr i l , un détachement de 
même importance d» part isans de Villa, près 
d 'Aguas CdMentes, e t en ont tmé urne cinquan­
taine. Les Américains n 'on t pas e u de pertes. 
Viillfla n e s'y trouvait pas . 

Sur mer 
DESTROYER A V A R I E 

Amsterdam, 5 avri l . — On mande de Terechel-
limg qu 'un destroyer fortement eudommiagé, an­
glais ©n apparence, a été remorqué dams le port 
.pair um vapeur d e pêche hollandais. 

Amsterdam, 5 avri l . — On 'annonce officielle­
ment de La Haye : Le ministère de la mar ine 
s'occupe d© l 'enquête concernant le schoomer 
heliilandais « Blsina Helema ». Ce navire eûéc-
tuiait un© traversée d© Norvège vers Poofe en 
lnglleterre, avec uinle cargaison dé bois, Lorsqu'il 
fut arrêté en cours de route pa r ,1e sous-marin _il«-

temamd » U . 30 », e t coulé pour avoir eu ù bord ' 
de .«ia .comtruiban'de. Après que l 'équipage eut de-
carque, ic sous-maran l a transporte 'dans une 
cmUcuipe v;ers de uateaiu-p tiare a îvourubjuder ». 

L E S F E R I E S D E I__ F LOTTE 
MARCHAIS JJ,'. 

Londres, 4 iarvri'1 (Reuiter). — L'aminal u.u-
giaisbiem comimu, Sir Oypriam Bridge, communi-
que au' « Times » des données détailllées sua- les 
portes subies pa r la marine marchande pcnidam.t 
•lia gultrre. Ill d i t que les partes occasionnées aux 
vapeurs alignais jusqu 'au 23 mars dernier, soit 
à peu près pendant dix-neuf mois, comportant 
• moins île 4 p . c. d u nombre total .des navires et 
maints de C p . c. du tonnage total . 

Les partes françaises ou vapeurs comportent 
un peu p lus de 4 p . c. do teur nombre et uni peu 
moins de 6 p . c. de leur tonnage. 

Leis pertes d s vapeurs russes s'élèvent à moins 
die 3.75 p . c. dc leur nombre et moins d e 5 p . c. 
de leinr tournage. 

Pour l ' I ta l ie ces chiffres correspondent res­
pectivement à 3.25 .p. c , e t un peu plus de 4.5 
p . c. 

I l m'est pas u t i le d 'examiner les chiffres eom-
•cemiiaut.fes voiliers, qui.somt beaucoup moins im­
portants. 

Christiania, 5 avri l . — L 'a rmement du qua-
tire-mûts « Bell » a ammoncé aujourd 'hui que, 
d 'après unie information du ministère des affai­
res étrangères angïlais, ce navire a été torpillé 
près des î lesScil ly, pa r un sous-marin al lemand. 
L 'équipage est sauvé. 

Constatons que ce .navire, à ce qu'on dit, étai t 
Famcicn. bateau al lemand a Perkeo », amené par 
les Angllaiis1 .comme puise en Nouvège e t qui y a 
été vendu. 

Lo bateau toupillé i Lindaay » est arrivé an» 
jouind'hui à Christiania. 

o 
LA P E R T E D U a K A N N I K » 

Christiania, 4 avri l . — Le 2 avail sont arrivés 
à Stavamger onze bommes du vapeur « Kammik » 
torpillé llle 22 mars .déniant Le Havre . Ils racon­
tent qiuie île capitaine d u navire , «a femme et le 
maître-timonier é taient su r l e pont liiorsque la 
toupille a touché 1© navire à tr ibord. Lo o Kian-
niik » a coulé immétliatcmenit. L 'équipage e?Jt 
descendu, dams uni. canot' d e sauvetage Ct a été 
recueilli p lus tard p a r um cutter du. pilotage. La 
cheminé» du. « Kiammik » émerge encore des flots, 
et à marée basse, fe point du navire ©st visible. 
On pense qui'il sera .possible de renflouer fe va -
peur. 

Lorsque llle « Kainnuk » a été touché, des si -
gruaux ont été faits, à des toipillLeurs français pour 
demander d u secours, mais aucun d 'eux n'est 
arrivé. Le lendemain, t rente chadutien-s à vapeur 
anglais a rmés sont arr ivés près du Havre pour 
donner îa cihassss aux sous-marins ennemis-. 

Le lendemain, du; torpil lage d u « Kannik » la 
bateau qui .fait 1© service entre Le Havre ef Soui-
tfliam.pton- a. été torpill'lé; quatre-vingt-dix-sept 
passagers qui. ont sauté dans La mer ont péri . 

Grâce au secours parte p a r l e s navires de guer­
re anglais, fe navi re n ' a pas coûté. 

Uuo 'demi^heure avant il© torpi l lage du « Eain-
nilc », un; vapeur .anglais d e 10,000 tonnes, qui 
se trouvait, à d'eues .longueurs de navire du a Knm-
nik », a été anéanti pa r deux torpilles a l leman­
des. 

EN N A V I R E M Y S T E R I E U X 
New-York, 4 avail. — Les navires an.gia.is qui 

viennent d 'entrer daims les ports américains ont 
été pouirsuivis cm cours de route, p a r un navire 
mystérieux. 

Le capi taine du vapeur omigHiai:s «Edi th Wi.ngs» 
a ammjoneé, à son.arrivée à Newiport-Nems, qu 'un 
navire inconnu a t iré, à 00 milles du cap Virgi­
nie, des coups de feu. confire son navire . 

Le « Lady Pllymouth », arr ivé à Norfolk, ©n 
Virginie, a été poursuivi pendant t rente heures 
par u n navire dont il n 'a pu établir l a nationalité 
et' auquel il m'a pu échapper qu 'à dia faveur de 
'obscurité. 

LA NAVIGATION E N T R E LA F R A N C E 
ET L ' A N G L E T E R R E 

Par i s , 4 avril . — Le service de mavigatiom en­
tre Boulogne e t Douvres est in terrompu .depuis 

MM _-_____-_MM_ttBW__i_i 

samedi, à midi. Le service mari t ime émue Diep 
pe et li"Angleterre chôme égdiememi. Les gar_s 
parisiennes ae délivrent de tickets pour l'Angile-
teiue quo via Le Havre. 

Londres, 5 avr i l . — Le Lloyd annonce : L< 
vapeur anglais a Bendu » (4,319 tonnes) a été 
coulé. Uu homme s'est noyé, 27 autres ont éti 
dlélbarqraié.s. . 

Le vapeur espagnol n Vigo » (1,137 .tonnes), a 
été coulé daus 1e goll'fe dte Biscaye. L'équipage, 
après avoir « r é pendant, vingt-quatre heures 
dans un ca.not, a été recueilli pa r un vapeur an­
glais et débarqué à Gibral tar . 

Affiches allemandes 
Londres, 6 avri l . — D'après une dépêche de 

Malte, le vapeur Clan Campbell, de Glasgow, a 
été coulé par un sous-marin, dans la Méditerra­
née; l 'équipage a été sauvé. — Le vapeur an­
glais Berk'ndvaJe 5,242 tonnes, a été coulé. 

Emile DE GRAEVE 
Agent «le change «gré* à la Bourse de Bruxellea 

1 3 8 , boulevard Ampaoh, Bruzsllao 
Achat et vente de titres. Change Payement d* 

tous coupons. Renseignements gratuits. De 10 i t et 
de 3 î 6 h. 9443 

empêcha pas dé voir de ces jours-ci engager de 
totriea sommes sur des 'coups de boulot ue joueurs 
de quilles. 

±jt>3 jeu_ d 'a rgent «Mut défendus, mais on peurt 
:'erruai;\juer avec quelle frénésie oertaiiuiespeioxm-
aes o tiennent » les favoris du b:j'i.ard. 

Les jiwui d".augLint .sont défendus, se«u«emcnt, 
>ÙIUS prétexte d'.a'mélioj_lian d» la race canine, 
«ans douite, so mu.ttipliéep.t las champs die cour­
ses. ^v".. 

I l oit -nécessaire quo ces tolérances cessent. 

Magasin d'atimeniatton. 
Existe uue des Cdlon-ies, 04, un magasin d'ali-

nentation d u Comité .National, où l'on ne de­
mande aucune pièce pour servir les personnes 
[ui s'y présentent. Les habitants de n'imi;ort,e 
fuellllecommune peuvent y acheter les marchau-
lises qui s'y trouvent, et ont- même le droit de 
j 'y présenter u n e fois par jour. 

Ce magasin a.-t-il sa raison d 'ê t re? On se le 
demande! 

Chronique bruxelloise 
Les serres de Lai le' n. 

Nous avons été privés l 'année dernière de la 
risite des semés royales d u château dte Laeke.n ; 
cette anmée Ile travail y la été repris, tout a. été 
remis en ordre. 

Um de nos lecteurs souhaite que l 'on accorde 
à nouveau laïuipublic la faveur d'aller confemp_» 
•ces merveilUlleuix spie.cta.ciles de floralies'. 

C'est par dizaines de mille que se chiffrait le 
nombre dtes curieuîx à chaque visite, provinciaux 
ou Bnuiell'Ibis. Pa r suite des événements, les par-
sommes aisées qui avaient l 'habi tude d'aller en 
viGDégia.ture sout ayti-eintcs à demeurer en ville 
et elles ne pournaiient organiser des buts d'j pro­
menades pBue daines, piius agréables et plus in­
téressantes. 

Ces visites pourraient constituer une exeeWen-
te aubaine pour les oeuvres philanthropiques, s. 
l 'on faisait «payer u n pet i t d.ioiit d 'entrée. 

Reçu 1 franc pour la caisse des a Amis des En­
fants 'do nos Soldats ». 

Au bain. 
Le Comité d 'Al imenta t ion a déjà fait beau­

coup .pour les personnes g'ênées. 
Ill est unie chose cependant vers laquelle sa. sol 

l ic i ludeno L'a pas poussée, c'est laquesi ton d'hy­
giène. 

En temps normal , les ouvriers en faveur des­
quels on a mult ipl ié il es appels à la propreté, con­
sidérant q.u'iffi est aussi nécessaire de se baigner 
que de se nourrir , s 'acheminaient toutes les se­
maines vers le .salutaire ennemi de l a crasse, ex­
cellante propagation des microbes. 

I l S'iigirait .donc, de donner .aux éprouvés le 
moyen de conltinuter à mettre on acticm les pr in­
cipes qui leur fuirent inculqués ainitérieurement. 

Voici la bonne saison, l ' h o m m e a p lus que ja­
mais besoin, db se conifarmer a u x règles les pllus 
élémentaires de lia. propreté, i l souffre d u systè­
me d 'ablut ions partielles auquel il 'doit se sour 
mettre . . . 

Eib ! bieiffl, qiu'on lui remet te u n bon pour les 
bains publics, qu'on, lui .assigne l e jour dte l ' im-
me.rsiiom bieinifa,isiamte «rit flfon verra combien il 
sera, heureaix d© pouvoir enfin .se .baigner. 

Mais voilà, une distribution de bons donnant 
accès à La peti te cabine que nous connaissons tous 
soulèverait un au t r e problème, celui du savon 
nécessaire en oe cas! 

Les paris. 
Quoiqu' interdits en Belgique, lies combats de 

coqs, malgré l a sûtuation présente, n ' on t pas 
encorne .dispa.ru. 

Ce sport barbare qui se prat ique à dteuix pas d e 
Bruxelles, ue devrait pas être toléré pa r les 
bourgmestres 'comptoinants. Qu'i ls n e préten­
dent pas ignorer l e fait, illi est dies gens qui leur 
Trapportèrenlt la cruauté de tels combats e t les 
paris auxquieOs i ls donnent l ieu. 

Les jeux d'argeuft sont défendus, cela nie meus 

Conseil communal de Laeken. 
Le Conseil communall s'est réuni meicitedi 

<oir à 10 heures, sous la présidence de M. Bock-
itaeïi, après u n comité secret qui avait duré trois 
; cures. 

De violentes discussions ont surgi imr«lédia-
ememt afprèa lia ledtiure d u procès-verbal dont îa 

léxlaction semblait, pour certains conseillers, 
-uisser à désirer. A ia- deman.de dc M. Chockier, 
-L'hevin des finances, le Conseil a décidé la con-
Jjusiion d 'un emprun t dte 140,000 francs au Cré­
dit communal , pour permett re d 'achever les im­
portants travaux commencés pour l 'agrandisse­
ment des écoles nécessité par l 'application de la 
iiouveiKlle .loi scolaire. 

L'assembCléé a ensuite volé un crédit de cent 
miille flancs, recouvrable par voie d ' emprun t , 
pour permet t re a u nouveau magasin communiaS 
Je ^'approvisionner en marchandises et de payer 
ies arr iéics s 'élevant à 10,250 francs dus à La 
Coopérative intercommunale. On aborde enfin, 
.e poia t l i t igieux : augmentat ions à aceoidex 
au personnel communal. . 

Contrairement à tou te attente, l 'accord se fait: 
presque a.ussitôt et l 'on approuve à T'unanimité 
«e crédit supplémentaire de 8,207 fr. nécessai­
re à cette fin, de même qu 'un crédit de 53,135 i'r. 
aux ceiulvTi-e.s de bienfaisance, spécialement, celles 
d'assistance aux vieillards' et orphelins indi -
gentis.. 

La séance allait être levée, quand M. Brunfaufc 
trouve bon. .die commencer un grand discours con­
tre la rédaction d u iproeès-verbal. Plus personne 
ne l 'écoute, e t M. Bockstael, seul bientôt a u 
banc échevinal, avec M. Brunfaut , lève Ha séance 
et s 'en va.. . 

Nous faisons comme lu i , il est 10 h. 45. 

Voyez tfrra&fesf... 
Le soleil pousse, ies hommes, en généra l , hors 

de leums tanières et , en particulier, dans les vil-
iels à s'asseoir à une .terrasse de café. 

I l est passé, Ite t emps où confortablement, as­
sis devant une table chargée de liquides roses, 
blancs, rouges e t 'glacés, nous égayions nos yens 
du spectacle d u va e t vient d 'une foule sans cessa 
animée. 

Nous1 mous sommes plies à toutes les exigences 
de la guer re ; T'étalage des jouissances, si mini­
mes soient-dUes, blesse profondément pendant 
que nous avons, hélas! l'a t r is te cert i tude que 
tant d 'êtres souffrent et meurent pour une cause 
sucrée. 

Les cabaret ie.rs e t l e public '«l'ont compris. Lors­
qu ' i l sera permis de sourire à la paix e t que les 
beaux jours, les vrais beaus jor.rs d'amtam, reve­
nus, aairûnt mis fin aux souk-S qui corarodtent tous 
les cerveaux. Ue plaisir de boire une limonade 
glacée em plein, a i r , sous les chauds rayons d 'un 
sciledî d'V'ité, paraî t ra d ' au t an t plus doux que 
nous mous .serons imposé Qe sacrifiée d'urne atti­
tude d igne à une époque de deuil . 

Quand reverrons-nous nos chères terrasses? 

A LA GRANDE HARMONIE 
Bi'mar.che 9 courant, à 4 h«?urc* précises, et ie mardi 

18 avril, à 9 heures, MM. Michei de Sicard, violoniste, 
cit Jaîï63£<n.3 Jean, pianiste, donneront des auditions <ïo 
lEiusique de chaainbre. 

Voilà deux maaiifestations d'&rï qui rencontreront au­
près de .notre pu'bOie, une faveur certaine. 

Eeucfiletan de l'Echo de ta Presse. — N . 89. 

LA FLEDBISTE IES MLLES 
» R HENRI DEM ESSE 

(SvHe.). 

X I I I . 
Résignée. 

La besogne d u 6oir s'accompliss'ait daims le 
magas in de fleurs « A«ux Violettes d e Nice ». I l 
é ta i t alors d ix heures moins Ce quar t . 

Pendan t que Eiançoise s 'occupait des mar-
chamdrises, l a viemdeuise, Mlle MJatl_'lde, plus dms-
truilte qiue sa p_t«io__ie, rédigeait les f actusres e t 
t ena i t ilies ilivres de caisse, en l 'absence de Del­
ph ine . I l avait 'fallu tnaimilter ferme pendant 
toute 'cetite quiimaainie qiui venait de s'écouller. 

Pîiua d"ume fois, on s 'étai t rendu compte de 
lu ipfliace que DeLphoaiie tenait dams lia maison e t 
dea services qui'eflfle y Tendaiit. 

Mme Pascal areiadt é té tout aise d 'ê t re accablée 
de besogne. Oui, pendant qui'eQILe t r imai t ferme, 
a n moims «Ole n© pensai t pas. 

El le me pensait pas à oes choses qud lia piéoc-
bupaient piWf*mdéi_eiiit s a ébat d« veoHLe... e t qui 
rrcmbS'aient cota so_ulieiL. 

O b ! «Domine el le £a_ffi_it diepuis h soirée où 
elSe s 'était tK>_véô arai dhevet d e so_ frère menv 
ramt, depuis la soirée cù eflïe «''était £ai2t» TOletaise. 
-Toujours, elle revoyïtit l'affreuse ecène : .cet 
homme à l'aigonp© cfuii Qivaftt airraohé <Jû ees maiin» 
los billets 'de totfïua "rju/yi-e tenait W quai to 

avafflr**ctrié d^ume voiix qui v ibra i t sans cesse à 
.ses oreilles : 

— Voleuse!.. . Voleuse!.. . Voleulse!... 
Toujours, aluissi, elle icroyait sentir sur son, 

bras peser ;ia. ma in du mourant . 
Le remords l a tenlaiit à .présent et ne 'lui l'ade-

sai t ni repos n i tirèvte. El le étai t teuiaiEIée, imceis-
sammient. Parfois elle frissonnait. Le moindre 
b ru i t lia secouait, tout 'lui .faisait peur. Elle 
avai t peur sur tout dé son mar i . Caruainement, il 
se doutait de quelque chose. 

Françoise, en proie à une inquiétude mortel­
le, s'apieroeiVa'it que Pier re , chaque jouir davan­
tage tt"observ,aiit. Son regard investigateur étai t 
toujours! fixé sur cille. On eût d i t qu ' i l notai t 
chaque tresisladllliement qui ag i ta i t sa femme. Et' 
elle se aépétait : 

— Que siait-il? 
Avait-elle pnonioucé quelque parole impruden­

te! 'la niuit, pemidamt qul'ellllie étlailt toitiuirée pa r 
d 'odieux oauohemiars? Cétiai t p lus que probable. 

Dans tous les cas, Fnamçoise é ta i t a u supplioe. 
El le se demanda i t : 

« Comment tout cela fimi-Ta-b-il'P » 
Encore, e n l'absemioe de Delphine, elle avait 

p u jusq.ul'à mm oeataiim point rester miadtresse 
d'éHie-mênie, ne ipàsse tnabit . MadsOia jeume fille 
alllairt i_v_t_ir. Oommeiilt me pas être tetrurée em, 
voya_t lia.ptrofonded<o_kr_r d e l a ie_ne filliLe? Ob ! 
dïle _vait ar_ qrnj'elle 6er_it p t e forte. Or, elle 
«s^éta îi tw_opé». Cemme tourt iaroa.ii, ct-aiagé « -
eflle dJepniis qm'ïlILe nfaviaât rpîtia l a *3<MMc*î*5.Titf9 
_paa_q,_,ifljie. :Fraiment, elle 'awaî* tué % Joie, 'Ha 
tyiis _e goto, foyierr. Pliuisieuirs foi», el le a'vtaiiit eui 

Pierre et à •Defilp'himie. Mais bientôt, elle s 'était 
révoltée comtire elle-même. I l fallait , pour som 
bonheur, que Firédéil'c épousât Noémie. I l l 'é-
pouseraiit, cartes. E t quant a u trouble de sa cons­
cience. .. 

— Affaire de temps, pensiait-elte. Dams trois 
mois, daims sis mois. . . cm m'y somgei-a' plus. On 
s'aecouiiume à tout . 

E t puis , en. admet tant qu'avec le temps sa 
«outffriance morale ne is'ia'Mémuerait point, eh ! 
bien, elle 60ufflrii_iifc. 

Qu'est-ce que cela 'faiisait, si Frédéric étai t 
heureux? E t cela consti tuait le suprême argui-
memt qu'elle invoquai t pour apaiser en elle les 
révoltes d e ea conscience. 

Fa_c_©'tte. avai t 'fermé i a devanture d u maga-
sia.. 

Mlle MaithiMe aviait adhevé s'a besogne. D i s 
heure» vénà«ilenit d e sonner. 
• — Vous pouvez vous em. ailler, d i t Françoise 

à (lia. vendeuse. 
La demoiselle vendeuse «'babilla, cependant, 

et, cinq minuties après, elle se ret i ra , après avoir 
souhaiiltlé le bonsoir à madame, qu i , .préoccupée, 

j ne lui répondit pas . 
Delphine, par t ie de Vesoul après déjeiumer, 

devait ouri^'er à Pa r i s à d ix heures d ix . 
Som anfâle Pier re étetlit a l lé a u devant à'tMe h 

Oe fa&t mappella à T_ançrji®e ce q u i s 'était .pafâsé 
le stoir d é Il;'_riuvé9, i _e ide Ptévieaiice, 3 e ecm. 
frère e t d e «a nieoe, "veniaoïiii d© SanTeg-armSinies. 

Tou* airittirt mal M«Mrcbé depniitj qtte las Vdllet» 
\% s'étaient imstiaUllés près d"eBft. 

\ _- Ro __*_«*_ ,p;as itfi-j Efqratfi** Imiaçcim, ___-

phiineserlaici tout à l 'heure e t ça recommencera. 
El la se dit qu 'e l le ferait tout, au monde pour 

so diébainlassea- 'de la jeune fille. H le fallait. 
Comment? El le n ' e n savait rien, mais elle cher* 
chemait. un moyen de l 'éloigner, et, en cmerdhamt, 
cille trou venait, .certes. 

— Deilpbiine par t ie , je souffrirai moins, se 
d i t la fleuriste. Ça .sera touvjo'Uirs aiutanlt de ga-
gnà. _ . 

La. porte dui magasin donnant sur la rue étant 
restée ouverte. 

Soudain, Fna.neoise frissonna et jeta un cri 
de frayeur. On homem étai t entré dans le maga­
sin. 

Mme Pascal .se retourna. 
— Xavier , fit-elle surprise. 
— Moi-même, en personne, d i t M. Maïuduit, 

gaîment . Bonsoir, Fnainçpise. 
— Bonsoir, je nie m'Iatltemldais guèi-e à voua 

voir à parei l le heure. 
— Voilà. J e fais mes coupa - la- «sourdine..; 

P ie r re m'est pas l à? 
— Non, 'il -est al lé à U!a ga re , 'ami-devamt de 

ncitre nièce. J e les at tends. 
C'est, juste. Mlle ViBette devai t revenir à 

Pa r i s incessamment, ù ce que Pier re m ' _ d i t , 
h ier . 

— Maas..i par quel _a$_pd.>. 
— J ' a i fait une c»urse, ce scôr, aras. Batdgnol-

les, et , en wjDltaaai'ti, j e m e suàa _ît î « E _ ! nwiîa 
je vais e n t r e , cliez Its Pa*x°al< higidira Se l«_r 
dire 'homisodr. » 

— Bonn© idlêe. Votjs ivroz vu le aotenreP 
— Qui. 

— Nous .sommes donc bien, d'accord, à pré­
sent? 

— On fera, «urne noce magnifique. J e veux 
q/u'il y .ait des t ap i s à ila mair ie e t à l 'église. Une 
messe au grand autel, si'iii vous pilait, avec fleur», 
•gramides orgues, ohamltreis e t toult le tralala des 
jours solennels. Tienis, on n ' a qu 'un enfant , il 
faut qu 'on fasse 'bien «les choses. J e dois tenir 
mon naing de notable commerçant. Dites-moi, 
Française, est-<ce qne Frédéric me pourra i t pas 
s 'a r ranger pour avoir comme témoin, l e colonel, 
M. le mairquis de Marcillac Mérévillile? 

— Quelle idée? 
— Dne excellente idée. 
— A quoi bon? 
— Comment?. . . A quoi bon? Si M. le mar­

quis da Marcillac Méréville, en grande tenue de 
colonel de ouinassiers, avec toutes ses décora­
t ions, servait d e témoin à Frédéric, ça serait 
beani', Françoise. Ça donnerait p lus d 'éclat en­
core à lia cérémonie. Ça « épaterai t » nos amie, 
i ls en «rêveraient de jalousie. Sans compter que 
cela mous ferait une jolie réclame. Quand on est 
dams le commerce, i l ne fiant j amais .perdre une 
occasion de se faire de la réclame. 

— Bail ! pourvu qne nos enif anrts soient heu-
rewx. 

Ça ne îles empèclieiït. pas d 'ê t re hetuens . . . 
Fraaa.'çoise. J e ii«_s à mon idée. J ' e n p-rlei-ai -
Fïédl_ie> , . 

— Oui! «h! bien, pariez-ea à Trader»-
Estvea qua vous ne m'arnea pas «dft que 

vous comptier donner une «soirée chez vous pour 
lia sigaaib-t- *la oooit-alt de j_7airàa.ge? 

.(.4 mine.) 
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TRIBUNAUX 
A LA COUR D'Ai ' i 'EL 

Le tdbunad conecâonuei uc Hruxe.es avait condam­
né à dix-huit mois uc priscu, J . . . ,kuu, pour voC i .'atUe 
uo fausses c.eis, d 'une «somme dc ï.OOO irancs, _ / J I _ _ C 
so trouvait dans une amnoire, i-'ar uu autre jugoiiiewt, u<> 
co nièuio tribuua., „ pr«v_-0 avait, obtenu six mois pour 
avoir recc-c une pcuvùÈb qu'il avait revendue 8 j fr. 

L_ Cour eoçiirwe ^ u x ^ e o ptv""«'r ' « - , e* doub.e la 
PCine, c VsJt-ù-ciro u*rTan, pour ie deuxième fait. 

— Lu janvier 1016, ia 7° chambre du tribunal correc­
tionnel do Bruxelles avait- condamné une bande de vo-
«eurs: J . . . Jean, ù 17 ans de prison et 101 francs d'a­
mende; D. . . l 'eruand, à 4 ans 9 «mois et 20 francs d'a-
meode; B. . . Georges, à 0 an*; Van D... Gérard à 10 
n i e s et 52 francs d'amende. 

Les deux receleurs B. . . Hubert et lt... Gustave, ù 24 
mois de prison et 100 francs d'aœeudo pour «liftèivo.s 
VO-S. 

La Cour confirme pour les trois premiers, réduit do 
0 m e s et 20 f,ran«.s .a ipeiuo de Vau L. . . et augmente de 
8 mais cède de B. . . et de R.., ies deux receleurs. Lo tri­
bunal ordonne eu ouisre ieuir arrestation immédiate e t dit 
que tous seror.0 sous ia surveillance de ia po i r e pendant 
dix ans. 

COUR D'ASSISES DE LIEGE 

Les bandits «ie Suristcr-Julhau. 
L y a quelques jours, nous avons donné un aperçu de 

l a c t o d'accusation qui amène sur le banc des assises 
ies nommés Brasseur il.-S.-J., charretier, né à Stemberc, 
en lt*c2, doiniciné à Ver wons; Taste Modeste, dit Louis, 
3ic a Reims (France), en 1882, domiciiié à Ver vienl ; 
Strobbe Ajphoiiso, «lit .e. ï ianeaûs, tisserand, né à lLek-
iiekn, en 1832, domicilié à Vei-viers, enfin, Van Longe 
Ernest, <né eu 1894, don«iciiié à W'eguez. lus sonit incul­
pés d'avoir, i Suiister-Jajfiay, dans la nuit du 2 au 3 
décembre 101 j , .pénétré avec effraction dans ia .maison du 
sieur Nizet, de .l'avoir tonnasse, ballonné, lligobjé et cn 
le renversant, causé une blessure à la tète à sang coulant. 

Sont à la barre: .M0 Pinard, défenseur de Brasseur; 
I I e DumouiSe, défenseur de Strobbo et Van Lange, enfin 
JI" Siasse, consei^or de Taatc. 

i l . ie .préside»; Fasbender ouvre l'audience à 0 h. 30 
et procède à ia nominal-don du jury; les débits commen­
ce;]1;. 

H faut avouer que cette affaire, soumise à ia juridic­
tion lliégeoise, n 'a pas le caractère paiti.ou'jièrcaie.iit émou­
vant «u point de vue moral du drame de Seraing, dont 
nous avons paàé hier. Jamais, accusés moins totéree-
sauts ne comparurent, sur les bancs des assises ct ras cir­
constances plaideront peut-être en matière de circcni3ta.ii-
ues attériuanltes à .l'endroit dc Brasseur ct de Strobbo, 
don*,_e faoics tl'eei rion unoi-ns qu'antipathique. Nous ne 
dirons rien de Van Lange, que neus laisserons à ea. 
«tondeur; quant à Taste, c'est m chevalier do la pince-
moneeigueur e t du croc qui, dans de tas , bat le -record 
des condamnations. 

31. èo pérsideut ordonne la ieoture de l'acte d'a.ecui.-a-
tron, puis l'interrogatoire des témoins commence ; ils son-
an nombre de breiclie-et-ua. L convient de dire que, aipvès 
avoir nié d'abord, les inculpés sont en aveu et les dis­
cordances ne tablent guère que suir des questions de faits 
secondaires, que les débâts éclaireliront. Un fait semble 
aggravant à l'endroit de Strobbe dit ie Français, qui a été 
expulsé do France soit disanlt pour contrebande. Tdtuilai-
ire de nombreuses condamnations en Belgique, il est dé­
montré que le complot a été oumili chez lui, soit- chez 
3a femme Duruisseau, qui vit séparée de son mairi, ct cn 
concubinage avec Strobbe. Enfin, il est question d'un 
«jfaojet d'expédition pour vol, au besoin, l'aide d'assas-
_nar, chez un sieur Herman, fermier il Siembert-lez-Vcr-
viers, expédition qui., heureusement, n 'eut pas lieu. 

Ma-gré les dénégations des accusés, les témoins Fafc. 
zone ot Bragard afferment le fait, par cette raison que des 
avances icuir en avaient été faites à ce sujet par Bras­
seur. Taste prétend qu'il ee trouvait en ee moment dans 
une situation difficile e t qu'il s'est laissé entraîner par 
ses co-accusés; ill prétend qu'il n 'a cru d'abord qu'a une 
iplaj6aoteirie, et que dans èa suite, la nécessité lui a 
dicté la .oi. Il aurait, parait-il, .proposé à ses coim.pl5ces, 
après avoir dérobé l'ai>gent e t les objets du sieur Nizet, 
do restiituer le tout, ma i s comme «ses complices ne pa ra s ­
itaient, pas partager ses vues, il restitua 5 francs de sa 
poche. 

M. le juge dUnstruetion Toussaint, de Verviers, re­
trace .es préliminaires de ii'enquête et dit que les ievier6 
qui. ont servi à forcer ia porte d'entrée de la maison 
.Xizet, appartiennent a Taste. l i dit quo pendant quo 
les autres opéraient, Van Lange faisait le guet dans la 
«campagne. 

Un incident surgit à propos, do certaines contradie-
tions relatives au bâillonnement ot au ligottage de la vic­
t ime; aucun de6 prévenus ne veut assumer 'la grosse 
part de cette affaire et ils s'accusent mutuellement. 

31. Emile Buirguet, architecte-expert, donne au jury 
ira aperçu du plan des lieux et exhibe des photographies 
de iu maison Nizet e t dos pertes qui ont été crochetées. 

L'audition du témoin Nizet est particulièrement inité-
tressante. C'est un .mameureux .paysan, timoré, à peine 
-gé de 51 ans, et déjà un vieillard. Il s'exprime en wal­
lon comme M peut, e t JL ie président est obligé d'inter-
•venir pour lui faire conter sa version du draane. 

Le témoin Rensoneet déclare que Brasseur, le llend'e-
«maîn du drame, s'est présenté chez lui, .porteur des 
objets voilés et lui fit ta confidence de l 'attentat ce qui, 
pour mettre ea responsabilité à ccuvertx amena lo témoin 
a informer SA police. 

Après .i audition des témoins, 31. G'irkens, eomimissai-
«re de police, 31. Boucher Jules, commissaire-adjoint, et 
31. Leeoq, idem., dont ies dépositions sont partiieuiaère-
ment intéressa'ntes, l'audience cet levée b. 1 heure. 

L'audience est reprise à 2 h. 80. 
M. l'aivocalt générai Pépin a ia parole et retrace avec 

une éloquence brillante et convaincante, ies péripéties 
de l'attentat. Il félicite la police verviétoise- quii, grâce 
à sa sagacité, mit la justice i même de satisfaire la so­
ciété. Taete et Strobbo étaient en effet fortement soup-
«>oij_éB par Ca .police iocale, e t comme Brasseur avait 
travaiié chez la victime, les doutes 6e justifiaient et, 
effectivement, c'est Brasseur qui divulgua le complot. 

Après avoir exposé d'une manière saisissante les res-
ponsaèillitiés qui pèserJt 6ur chacun, 31. i'avooat général 
termine en reciamaint de Ca ipart des jurésj um veaMact 
affinmatif et sévère. La défense est en réalité peu consé­
quente, 6i ce n'est oeile de Taste, confiée à l'organe de 
31* Stasse. C'est, dit ie défenseur, um enfant né pour 
Ee malheur. Fils d 'un médecin de Reims, il a é té aban­
donné dès son jeune âge aux mains d'étrangers. 

L'audience est euspendue a 7 h. 30 du soir. 
Les plwdodries se terminent à 8 h. 15. Neuf questions 

t»_t pesées ans jurée. La première vise a l'établissement; 
du vol aveo violences e t effraction, et les huit autres, 
'a ^<^spoasah_rté respective des accusés. Les juiré6 se reti­
rent ipour délibérer. A 8 h . 45 ils rentrent en séance. Les 
réponses sont affirmatives sur toutes ies questions. 

En conséquenco, Brasseur, Taste e t Strobbe sont cou, 
daixnés à.8 années de réciueionv Quant à Tan- Lange, il 
fc_;-àS_s «ie œ«nx_s<_r.«3cs a'WécaBatee en. raison de son 
] « _ _ àgo e î de gcn. degré da cuipa—licé ot il s 'es tesd 
cco_wnaé à 6 a_s da réolnàos. Lee "^ois t*t__M*_l eont 
en outre ip^ncée peadant 5 exe RAJ_ _, jju^v__s_oe spé . 
cls !•_> de la po_te. 

i l . le IVésiden* lève Ca séa_ce efc décCare la s«__rj_ dc6 
assises co__iâ c unit _o_>. 

Notre supplément illustré 
Le s/npi'lément illustré puvbLJé sur beau paipkT 

eoiirpu'Cind 52 nuntéxos ett forme la matière d'unn, 
ôu-peaibe, volume, .dent nn certain nonïbre d« lec­
teurs, ont MMinié .ia relcntre à notre imprimerie. 

Sous «ci jpt'ons .de fouimir les numéros man -
quarts ù «oucurrenee de ceiux demeurés en maga-
siai. 

ï ùuis S iacmeul i i^r 
e.r-r.t d» ahanç» «8* vipwit. Anspaah 

Payement de tous coupons payable! des pays oeuties 
compris échéances .1* mars-avril 1916 Cédules. Alcron, 
Dominicains, Espagnols Suisses, etc. Vérification gratuite de 
lus les numéros d'obligations. 

Vendeur de 4 "/0 communal à 9 3 . 
Acheteui : Katanga. Union Minière. Tanganyna, Brazillan 

fractions. Achats. Vente. Prêts sur titre». 17183 

Faits divers 
Important cul dc métaux à Kueltelberg. — Le hangar 

de marchandises de M. D.. . , rue do la Tannerie, à Koe-
ke.'berg, a été «x',.;n.biioèé la nuit passée. De nombreux ob-
jete en ouhre et en bronze ont disparu. — 

Liicure l'escroquerie. — Hier se présenta chez i l . L.. . , 
directeur clu clos d'équ«9rri_sage à Jette-St-Pi^rre, un 
nomnné V..., qui lui .prose'iitu ti'.'.c lettre signée du nom 
de Frau<;ois M..., demaudant le remboursement d 'uue 
impoiitante somme^d'argent au porteur de t 'écrit. 

Al. L... eiiot..«ua ie paiement. A peine V... était-il panhi 
que 31... se prétienta à sou tour. 31. L... ùui rucouta les 
faits. 

Etonnement de 3f. i l . . . , qui déclara n'avoir jamalls 
signé de lettre semblable. I ! fut prouvé que V... était 
uu escroc au courant des offaires «je 31 JI. L... et 31.. . 

L i poiee a été avisée «le l'exploit com-mis par le soi-
dle-aatV... 

I n vieillard écrase. — Mercredi, dans èa soirée, i!e 
nommé Louis C..., âgé de 80 ans, demeurant rue Grav, 
à Ixe'jles, vculiut traverser l'avenue de ia Cotn-onne au 
momor.it dc l'atïïvée d'un tram venaut de ffwtti'nin'el1; Ce 
n-attmau ne pouvant a.rrtlter inmiédùaitoment la voiture, 
•le pauvre vieux fut. tuor.poun-é et jeté vioCemmcot sur les 
pavés, hou<re'UB'0m«iit hors de la voie. Néanmoins il a 
été grièveunent 'bltssé. Après avoir reçu des premiers 
soins dans une pharmacie voisine, par u.n médecin ap­
pelé d'urgence, i . a été transporté ui'hqnit-oi! communal... 

CIMEMASÉLEGTpoRTtDEHAMUR 
Pour la première foH : 

ySPIRATRIC 
du ? a-' '3 avril 

Les vols dans les maisons inoccupées. •— La _m_ifc der-
mèiv^, -des «UKaif-Jt-coisis ee sont irBtrotiudts par Û-. •soujiirai". 
dc la earc dans ia maêsc- portanft il-e n° 97 do _Vtv*S-_uo 
des Xorvicn^, à Eltec-bcelc, actn_cC_e__M_t_. taoccupée. 

l'.b c-ta£ ûrnracl*. tous ko tuytwix eu- p_b___b des eaux, 
•es robi-t . . «x ùçs oï-fees des portefi, causant _iusd d 'é-
-lO-TJie. dégàîis. Ils s-j. eoutt o-'ii-S'U'ite kttrodiûtB par _o 
jacdla -da.i_à oa maison portant _e n° 101 <_e îa jnêuie ruo, 
ég_>!emeixt vâ.'.ic. I s y cart eausé .'.es mêmes dâgâts. 

La poace '_.'E;:_ibcok procède à uno cnquôro. 

Arrestation d'une bande dc malfaiteurs. — 11. Joseph 
i l . . . , den-cu-ra-iït itue de_*Em*p_.r_>ur, à _kvxe__es, oooaca-
ïaii:6 il y a quaitrc s^.irQaiu.s environ quo- pc«ndaiît _a uuit 
o:i s'é-fcait ûstroduâft chez* ùui et qu'on Àii avak- volé 
pour 200 francs de conserves aj-neatairee'. 

Ce vo.t devais oert_,iTîement s'être perp.-bro avec ia com-
jxieitô d'uc-o «poiBon-ie ccain-a-'Stèia'nt parfaiitement _a mai-
eon. La -poace fit une enquête qui aboutift à -'-arr-eta-tion 
de toute une bande de jeuues ma__a_teuifi âgée de 16 à 19 
ans. Le. p__.ncjp__l au-Eur du Jareia est lo fLs nièmo' de 
SX. IL . . , Jcî-eph H. . . , ouvrier cb-nieie, i_é en 1900; ses 
com,pl_ccs : J a . q u . s B. . . , eruTnouim_! « Pi t », peinfre cn 

« t e ; L... , ouvrier plombier, n_ eu 1399, dcnio*u-
r^^r: impasse du G^iamiu-ii; Léopold 1)..., îié en 13^7, 
d-c-mor.riin-t rue de 'i'Empor_n_r.,piiv-rier éleotrieien. Ces 
quatre jeunes _r_alfaiitei-ts otfb ôté ée-rowée à .a disposition 
dc M. ie procua-euc- du roi. 

FUMEUHSl Achetez et faites réparer vos pipes, fuma 
.igaree, écume, ambre, racine, direct1 à La farique Â ug 
Veu-nailleu, 11-13, rue de Bavière, BruxeUes. (18531) 

Ingénieux escroc. — M. ie docteur Paul D..., rue de _a 
Tri'bume, à Bruxeiîtes, a tra.ns.ni6 à !& pciiee ùe signale­
ment d'-uai nommé P. . . , motif de Spa, 38 ans, disant _tr© 
îiigiju.ieur à , 'ui iue métauurgiquo de Ja Providence, à 
^larchienue-au-Pout. 

A ï'aâde de faussée pièces, co papticu'lier a réussi à en­
lever une somme de 200 francs à M. O... 

VICTORIA SCHOOL 35
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orix des !ec. en classe ; 1 fr. — Lejoa d'esitj gratuit*. 14291 

C h r o n i q u e _i«-ti*_tiqu_» 
A LA GALEBIE D'ART 

Jo me Buis .rendat samedi à .l'ouverture du « Salon », 
rue Hoyai.e, l'on, où J i l l . Viotcr W'agcmaekeie et iVieiTe 
e,c Soeico expetseuit «tes eauvres. 

A ^a eimaiso : des Paysages (_}____») , dont iee tein­
tes si hormoiiieuses cùa^meuit ava.jt même d'eu avoir pi is 
1-uùmemon.t coauaifc-^ajicc'. 

ft£. W agetmackers, doii't ia néputation m'est îplius à faire 
a je graa<l taeent de remdre ies beautés qui'v voit, te.'.es 
qu'on »e6 voit ; Les tons son* iréeie, ia mise en page super­
be. C'est de j ' a r t ceea, diu grand art. 

l i ne couirfc guèi'e ioEn pour choisir ees sujets, tl Ie6 
preaid à Ganshoreiu. Dans lia ferme « Het Heidosen » seu­
lement, _ choisit vingt madè'les p'.u6 jolis les uns que 
LCS attires; que ce soit « Le Vieux .Noyer », sujet .p.ein 
do poésie, ou « La Mare _ux CaaaTds », ou encore « La 
i'arte-charretiérô » I Oh ! pair oejte .porrte, queie aart<5 en 
j a i i t , qna. hoiizon! Que cle, choses! On s'y croirait dans 
ce corridor rustique etj par ceKe porte, là, à gauche, qui 
s'ouvre sur ie « Cabaret », chut. . . n 'cntemKm pas .es 
grosses voix bouaxkxamac/ces de- «jueéquos bravos paysan* 
qui, tout en fuma^-t tenir t. bouiï&rde », s'ac-nurdcnt auprès 
«l'un < gueuse » eu d'un r. brune »? E t Ja «t Mare saus èa 
Neùge », «yue ce soit pris ie mat ia ou 'l'après-midi, c'eet. 
beau, toujours beau; c 'est uuo .peinture, iarge, iuaiinèuee, 
profonde. 

Le t Chàtieeu dô (Mmbargan », ei-posé ici, est euperbe; 
«.o 2*_ïôs d'A—veiG-a nc^uïe du •rn*7m^ —utcui:, u_ tallx-i-
do co nom, qai _tii> ù'a_ïa___oa «des viet '^uîe. 

IL - ju.ir__e c Lt-j J/f«7i;t-OTW > t î - . t a i_ u_ --..'. - I 
A _JCTiiw__ir «e suscès _aa_im9 _u .peiatos : pEmdaat 

-ies ^ .m-c'zZm -z-tt-z—j «JUÔ j ' tàyaêséû _ j J--•-z., - - rH7"***!* 
de tableaux fureart, atjlietùs, tfxi ec fiasse ô_ con—oea-
taries. ' ' • - ' . '• '* 

. 
OFFICE DE CHARITÉ 

Une éprouvée. 
Nous a.vons neçu fia visite d'uno pauvre femme, q u i ' 

est bien ù plaindre. Forcée de vemdiro ses queùquee mou-". 
b.!es pour subvend-r à tsos besoins, cilié a par mégairde d é - . 
posé Ê'argent obtenu {25 francs) sur un guAeihet de l'ûH- • 
meniivatioa de St^Gi ïes , et _ jui a é té volé ! 

Voièo ia ipauvre femme, qui a une ch&nmaiite petit» i 
filSe de 6 ans, «sur le pavé, sans ressources, sans rien. 

Nous comptons sur nos '• deeteuré pour soulager cette 
atroce misère. Peut-être quelqu'im pourrait-il lui procu­
rer gratuitement une chambre? (N° 285) 

BUREAU MATINEE 3 /«! H. RIDEAU MATINtE 4 H. £g! 

Ô C A î f â a c o û k . Samedi 8, dimanche 9, lundi 10 
o U l i e c o d 57 11-, MERCREDI 12, jeudi 13 avril 

1 S T î S l t i n é S à 4 h-lP'manche 9 avril 1916. 
A v e c c o s t u m e s et d é c o r s 

LES NOCES DE JEANNETTE 
Opéra-comique en 1 acte 

Paroles de «"AM. MICHEL CARRÉ et JULES BARBIER. — Musique de M. VICTOR MASSÉ 

Distribution de la pièce : 
Jean MM. DARVEZ 
Thomas ROBYT 

Jeannette . . . M11(S BETRHEMAONÉE 
Le petit Pierre. . MARCELLE SAN DRY 

Au programme de l'orchestre (40 exécutants) 
1. Aida, hymne et marche triomphale VERDI 
2. La Flûie enchantée, ouverture , MOZART 

sous la direction de C é s a r B O R R E 

MERE COUPABLE Drame en 2 parties 

ft VI _. — Retenez vos places au bureau de location ouvert tous les jours de 11 à 3 h. et le samedi de 11 i 6 h. 

La coiabaiation que 31. Viotor Wageaitaekers s'est 
a-.l'j'.'iiite ou Oa pcrtouine du soujp'te.ur^eiseleur Pierre dc 
Suete, evit; fecwreaieo eu «toue pointe, ee'i'ui-ci avant adopté 
également poiu- dévie© « La recherche du vrai et du beau, 
s'inspirant du. rtl'eL J>. 

J^e bt\i..u cet d.vus .'.e ctimple, 
I.e beau o*!t cla.ns le vrni, 
Le beau, est d'ans (la vie, 

comme a dît, «très justement, y? ne saie quel poète. 
J 'a i •revu, avec am plaisir mêliô é<z respect « La Tête 

do VieiHaa-d r>, que cet traitiÊte e»pcee ; «TOUS uœ tons chauds 
«ie la terre-cuite, .le anasque prend encore pius de carac­
tère. C'est d'urne, réaulitié podgnaate, l_KO*i___.?e. 

Dans 'le « C'ot'p Pér.ïjiéuts s (ip£«tre>, on ne a-ctrou.ve pas 
ia grande sout'.pvuce, «3onime daus.'e sujet jpîvccdeut, c'est 
pliuîôj une fantaisie éii'ganite, e.n..evèe"«l''une mai*i do 
ir.iifcre et exécutée, an'a-t-on confié! à la sui:to d'un match 
de billard, où cette pc«e gracieuse' au possibUe avait ét-e 
sur-prise. Troi original ! 

llalii.e cl ijl«.'ui_autant qu'heureux sculpteur, l 'ictre de 
Soe-te 6e dHÈ.tiingt:e aussi dans des ccinvres d'aiine dé..icaltes-
se ext.rè.me, tetee « Le vase hannetons », qui est une v.aie 
morvei'Iile exéou.tév, non pas a ^a façon toute classique se 
signalant pair ses icc.ai.ps de ttraçojjre, mais se distinguant 
par ses -ânes graines de cnseJure. Be plius, détail in.té-
res_u_ f ee vase cslo etutièremen-t .repoussé et. cisela dans 
uue S'culo fou_le de cuivre; e'e«ti un ar t tout peisonnel 
de l'artlisttC'. 

Ce 'trav^'il, to-uit en paraissant simiiaire, est tout auliro 
que celui de i''a.nu<au d'or oiscué « Les Pensées s, qui, 
tajjjjé à même du n_H*xf "travail si c_iioat, est si ai-iide, i'or 
étant Ja-tixad1. 

Lcs ipe-.i:lent££s «< LES Demoiseilcs » (argent- e t émail) 
et-«es î Libel.l.ti:lc6 » (argent demé^ sont des joyaux d 'nne 
«lô icatesse 'roma'.Yj.iiable ; Ces « Ohr\-sa!-jthèmcs » et.'.'« E-
tnag » (irodc-poche), ainsi que .'.e « Héron :>, trois bron­
zes rivalisant d Y'ilt'gance et dc fennae, de fini, de beautés. 

J 'a i nippife que l'ierre de Soete toavadïe à une sôrie 
d'œuvres qu 'iii cache ja'lousertnent ; ce seront, j 'eu suis cer­
tain, autant d'eeuvrea de inaiure. 

QueCSe sujierbe chose : savoir rendre la naisure telle 
qu'etùe est, dons s,.! simplicité.grandiose! 

Voiîà l'airt, le grand art. 31. DONNAY. 

C y c l l a m e 
AU KAKHEVELD 

Ainsi q.uei mous i'avons annoncé, la i-éouverture du 
. viModrcme de Kar.revelid «lua-a «Èeit le 16 de ce mois. 

Le. ,pi-ograiri.mc de cette .première sera des plus aï.é-
cliatnrtis. 

Le 'U'umiéro priucipa.1 consisteaia en BruxeSes-Liége sur 
piste, course kralividiuclile de KMD à 125 kilomètres aveo 
cljaesement ù chaque distance contrôie. 

Ceiote épreuve d«.sti.née à commémorer la classique cour­
t e du « Véio Sport », est réservée aux indépendants et 
se fera par imvitatfion. 

Quoique 'la liste des concurrents appelés à l'honneur 
de s'a.ïgncr dans cette course qu'iïs ambitionnent tous 
gagner, no soit pas encore arrêtée, al cet plus que .possi­
ble que nous y veinons aux prises des hommes viltes 
comme Veirhist, 31achieis, Drogné, Lebae, Coolens, Tho­
mas, Waùravens, avec des hommes de train e t de démar­
rage tels Desmedt, JacobSj Betns, Binst, Weinsdau, 
Veriheylewegen, etc. 

L'an dernier, firuseilies-Ldége tut gagné au sprint par 
Jean Louis, passé .proieesionniei depuis, mais on se sou­
viendra encore «JUÔ. pa-r deux fois Jacobs faillit doub.cr 
ie icfc par ses démarrages remarqualjiee. 

Le programme sera complété par ies traditionine'lles 
courses pour débutonSs e t amateurs e t par ie Prix d'Ou-
vcriiuire, course de vitesse pour .professâonnels en séries 
et. finale à treds. 

I l est- iprobahùe que les cracks suivants s'a'liîjneront dans 
ceïte épreuve : Otto, champion de BeCgMjue, Jean Louis, 
JJiichïels, Eielens, Lonigdot, Vincke, etc. 

Iso'ja cepari-irocs de tout ceci dans queUnuee jours. 
E N PROVINCE 

L i ciouvciUiuïe a i l oae aui_ dieu le dii_a_c_o da Pâ­
ques, - 3 6 _ i , avec particfcpattcoi- d_ Ven Bever, B . 
_ Ô _ S J Vaa IcgeC^rem, Va_ _ - _ e , _tîa_£«4J l f_,_t_, et». 

La .plupart de ees oaureuns se retrouveront aux {_Bf 
le .ea«ie_i_ii 24 au vé__K_ojâ «l'_B«ie_u_r. 

F o o t b a l l 
A DINANT 

Deux matches très —•téressante se jouaient dimanche 
dernier dans «la cité des Copères. 

L3 premier avait Heaj à Anseremme, entre .l'Entente 
de Ciney (Patria e t la Garo Réunis), et Ausra«erome Spor­
tif. Dos île 'premier it&mte, l'équipe locade, ayant l'avanlta-
go <ki tcirraiin, faiUncursion sur ineui-sion dans le camp 
t'inacicin; mais ia défense de* visiteurs est là et arrête 
ies nombreux sliotw d.'s visités. On signale tout spéoiaie-
menlt « les a.rréts » du baek Jacoby, qui est certes le meil-
lour joueur de la défense cinacienno. Un des farwards 
aneeremmols Lamour^ aralve à r>l.ueieurs Tepiâses près du 
goal de Cdne-y, jn«ds -ne parvient pas à marquer. 

I x s cinq forwaixis d'Ajiseremme se découragent bien­
tôt et il 'attaquent plus. C'est su. second time que te-irufrte 
doit se décider, car Ciney, à 6on tour, attaque violem-
anent, mais les backs d'Anseremme sont là, et à maintes 
«•prises ils arrétcirt Ciuey. 

Euccre cinq minuites et ie tiime va être sifflé. Beau­
coup préconisent un match nuil. U n'en est rien ! Effecti-
vemeo», le fcru-ard cc.nacien Gorut ma't-que LC premier 
goal. Deux ml.nu.rc6 aiprès, un second but est placé par 
«es visiteuis. Bien/tôt Ar^crcmme fait de furieuses atta­
ques, pour sauver i'honneur, mais ne parvient pas à 
marquer. Le score est donc de 2 à 0 pour Ciney. 

Le second match se jouait 6ur le terrain de Lefte, c-ntre 
Yvoir F . C. ot Anseremme Leffe F . C. La victoire revierj. 
à cette dernière équipe qui a marqué un goal. 

B i l l a r d 
A LA SALLE GLORIEUX 

Le grand match Aiiverst-Bruxe'lles qui 6e déroulera à la 
Ss_e Ulorieux, dc«main samedi e t après-demain ddman-
clic-, c«>EBt;itue un gros événement qui attirera sans nul 
doute te ban et l'arrière-ban des amateure. 

Voie!; l 'orfre des rencontres qui se feront en quatre 
ccrj'.s points chacune : 

Samedi, à 5 heures: 31. Hudeilsheim contre-31. Daran. 
A 9 heurts : 31. Sels, contre 31. 3Iaura. 
Dinianche, à 5 heures : 31. Rudelsheim conltre 31. 

3Ia.ura. 
A 0 heures : 31. 8 e _ couïre M. Daran. 

«Jeu dtt q u i l l e . 
CONCOURS DE CHARITE A UCCLE 

Le succès du concours dc charité du « Spi'jtigen Dui-
vel Quiùies Ci.ub s>, 554s chaussée d'Alsemberg, à Uccle, 
s'annonce, de jour en jour plus grand. Actuellement plus 
de 0,300 mises omt é té jouées. La mise est de 20 centi­
mes ct donne droit à 1 boules coi plein jeu. 

La clôture des insorlptoàus pour lo concours ândiviiduet 
est fixée au 8 avimi, a 9 heures. <lu soir, e t I commencera 
le 10 du même mois a 2 J heures. 

La ei.ctuirc des inscriptions pour le concours individuel 
équipe de 2 joueurs est fixée au 15 avril, a 9 heures du 
soir, e t commencera île 18 du même moi6, à 2 £ heures. 

Voici «e diassetment des meilleurs points : 1. Dewit et 
Henri , 108; 3. Deifrise et Gaston, 107; 5. Lemaire et Le­
jeune, 105; 7. Van BeJïngen, 104; 8. Rambaux, Dervaux 
et Van Goidseuhoven, 103; 11. Steeman, Vandenhouten, 
Bergen, Somers et Westhovens, 102; 16. Vanden Bran­
den, Bruggeman, J . -B . Pire, Hector et Adolphe, 101; 
21. De Koninck, Cortha.16 e t Philippen, 100, eto. 

Etat-civil cle Bruxelles 
Déalaratiions du 5 avril 1916. 

Naissances. — 4 garions et 4 fi&s. 
Décès. — Edouard Coo-s, reatior, veuf De Maerschaick, 

72 ans, «uo Paul Lautera, 7. Jules Stévenard, employé, 
éç . Beauo-eroq. 54 ane, Moirché-au-Boi6, 12. Caiixto De 
Troy, 6. .p., ép. De Meerschman, 82 ans, rue de Losum, 
43. Joseph P.ey, coinmercanit, ép . Van Loeyems, 70 ans, 
rue Alexions, 63. Max^Kilever, industriel, 6p. IWiimmer, 
52 ans, rue Coliné, 20. Gharles Freinco, g/rcstauran.t-, 
40 aaa, boulevaïd de iâ Senne; 10. Anne SwilCens, s. p . , 
Vve Vanschepdae!, 80 ans, ruo Tanneuire, 154. J.-Bte 
Vandeabc-Tre, 2 mes, rue Frœh_ , 10. Amand Jacobs, s. 
p . , ép. -Steyaert, 57 anSi rue du Petit Château, 18. Je_ane 
Fianck, gérante, 50 ans , mue Neuve, 124. Auguste Lies-
secs, peiartre, éj>. Bourgeois, 58 ans, cité Courbet, i. 
J.-Bto Oapipe—5, c__io__e.i_', 50 aes, rue d'Ophem, 34. 
Joaarjetfej Vondïrw-aeïiheiiaaj pa&_EQet._ètra, 34 ace, «juœi 
aux _CB[UB3, 23. «lo^phio» Moertïtieiai, e. p . , Vve Boï_«-
gsoto, 53 «na, rire Marc_4_ux^rrc«»ages, 3. J . -B . Spmiyt, 
11 J<?UFB, rue Fleura, 2ô. iMarie de Smet de Naeyer, Vv# 
van «jeu Braodert de Reeth, 63 ans, -'-o Beuliatâ, 240, 

Bomtù y^oet_iàwa_v_, 6 __is, rue C__i4a i_i sa. 

Chronique Financière, Industrielle 
et Commerciale 

Filiale Belge Néerlandaise d'Aluminium. — La perte 
est do fr. 257,618.24. 

Charbonnages Petite Bacnure. — Le dividende est 
fixé à 30 francs. 

Compagnie de l'Hévéa. — Lo bénéfice atteint 53,778 
fr. 54, reporté à nouveau. 

Tramways de la Haye. — i la r s donne comme recette» 
205,813 fl. e t i© premier itjtrnestre de l'exercice 616,161 
florins.. 

Chemins de Fer du Nord de l'Espagne. — Cette com­
pagnie va émettre un emprunt de 48 miilions de pesetas 
eu oblijation 4 J p . c. 

AVIS IMPORTANT 
Toutes les opérations financières, généraiemeiit quel­

conques, que veulent bien nous confier nos lecteurs, sont 
réalisées, dans 'les meilleures conditions, par un agent de 
change agréé a la Bourse de Bruxelles, dont nous nous 
sommes assuré le concours. 

Les liquidations, quel que soit leur imiport, s'effectuent 
argent conltre titres e t titres contre argent. 

Nous sommes â la disposition de nos lecteurs, tous Jes 
mardis, de 3 J heures a ô heures. 

Nous répondrons immédiaitement a toute demande de 
renseignements, munie d 'un tim'ure* 

E . NORD AT. 

Chronique Théâtrale 
• 

AU THEATRE COM3IUNAL 
Le joyeux soleil do dimanche, projetant au Join ses 

rayons bienfaisants', ne porta cependant pas ombrage h 
la dernière matinée artistique du personnel de la Mon­
naie. 

Manon surtout souleva l'enthousiasme par une inter­
prétation, extrêmement intéressante. 

Slmc d'Avanzy fit une jo3ie e t 6en_mentaile « 3Ianon », 
eule gaz«>uiille gracieuseimeut ses regrets et sa passion­
nante coquetterie au chevallier. Le caractère donné à ce 
dernier rôle par i l . De Trévy, te place en vedette, son. 
chant bien stylé et ei délicaitement conduit, caresse sen­
siblement l'ouïe, son rêve idéalement rendu, se meurt en, 
une ondulation de voile, aussi fuit-dl bissé; on y retrouve 
cet art suRiil inculqué par son maitre e t initiateur, M. 
Séguin, dont il incarne même le beau jeu, il'expffessiorj 
scènique, malgré la retenue de i'hatefc noir. 31. Denrarcy 
compléta admirablement 'l'ensem'ble. Un triple rappel 6a-
ua les artistes. 

Le programme comportait également une sélectioni 
l'Hérodiade, des cheeutrs bien dirigés par M. Steveniew 
et, enfin, une émoSoranaante exécution de Concerto de 
Haydn-, par le violonceliiste M. Kuhner. 

Tout réussit au mieux. 
m*m — 

fhéâtres, Concerts, Cinémas 
TROCADERO. — Samedi 8, dimanche 9, hindi 10, 

mercredi 12 et jeudi 13 avril, avec costumes e t décors, 
Lcs Noces de Jeannette, opéra^omique en un acte avec 
.e concours de 3111© Berthe .Magnée, 3ffio 3Iarce_e San-
iry, M3I. Darvez, Robyt. Fiilm cinématographique : Mère 
coupable, drame en deux parties. 

SCALA. — A 8 h. 8/4, La Hevu* k grand spectacle. 
OLÏ31PIA (9 h . ) . — Du charme, de la gaîté, des épi­

sodes tendres, dee mots spirituels, voila ce «rui fait tel 
grand succès de Cœur dc Moineau, la brillante comédie 
de L. Artus. 

GAITE (9 h . ) . — La Dame dc chez Maxim's. Diman­
che, tlundi, jeudi, matinée à 4 heures. Samedi, à 5 h. 15, 
Samedi' de 3Iadame. 

PALAIS DE GLACE. — Continuant Ja be_e série de 
ees spectacles de choix, i'Association des Artistes et du 
Personnel du PalaÉs do Glace fera représenter ce soir, 
à 8 i h., Rigoletto. 

3I0LIERE <9 h . ) . — Ce soir dernière de La Petite-
Fonctionnaire, de Capus. 

Demain samed5, a 9 heures, .première de Le Marchand 
de Bonheur, la jolie comédie en trois actes de M. Henry 
I\ '• s"-- ' p 'io c ko rs. 

MAISON DE VERRE (9 h.) . — Tous Permettez? 
FOLIES BERGERE (9 h . ) . — Il faut rendre grâce à 

Du Puez, l'habile régisseur général des Folies Bergère, 
qui a mis au, point « s Mousquetaires au Couvent. La 
pièce attire un monde fou. 

B R U X E L L E S - K E R M E S S E , 19, rue des Pierres. — 
Spectacle varié. 1,500 place». Entrée libre. Toria le* ven-
iredls nouveaux débuts. 

WINTER PALACE (9 h . ) . — La belle comédio d ' E . 
Augier, Les Fourchambault, a. remporté hier .soir ou 
vVi.mter Paitece, Je pius vif e t le plus mérité des succès.. 

VIEUX BRUXELLES. .— A 8 i heures, La Divorcée. 
THEATRE VARIA. — L'excellente revue Quoi t'as 

ditT. dit? d'Orban e t 3fcm.baTr.es, trouvo dans ia tropue 
des éléments de toute première valeur, qui. la cc«duiisent 
au triomphe. 

SALLE PATBIA. — Le 6amedï 8 avril, a 9 heures, 
ja Compagnie Dramatique Belg* interprétera Les F^ni-'-
met Savantes, do 3foïère. 

Ije 'bureau de location fonoti<Jnin» tous ies jour» de . 
4 à 7 heures à la Saille Patmhv, 23, rue du 3Iarais. 

EMPIRE OINE3IA. — Programme: Le trésor dei 
Baux, drame en deux parties; Le petit marchand de 
Marionnettes, drame en 2 parties; L'Oi-eou de la Mort, 
drame en 2 parties. ^ 

8PLENDID CINEMA. — Spectacle wnématographi-
jue. 

MODEBN CINEMA, rue N « U T « . — P » 4 » 13 1__-
•**, cinéma. 

KUBS__L J rue Heuv*. — De • » M heure», «^Œ-erl, 
-uoemt». 

OINEMA DD PROCHE-, 11, rue du Progrès. — Bpee. 
*c_ eicématogriphique. 

COMŒDIA, 47, boulevard d'Andertecht. — Spectacle 
rZrr. »l.-^rt*j,hî<lU^ 
REGENT CINEMA. — Programme : Parents trompét, 

«omédie; La eoi i de l'Au-DeUt, drame en deux parties; 
'tara la tentatrice, drame émouvant, eo cinq parties. 

CINEMA LOUIS _VI,-rue de Brabant, 85. — De i 4i 
IB heures, spectacle eïmêma'fograpriirrue. 

CINEMA C0IX3NÏAL. — Spectacle r e m a n i a i t , 

- ELITE », LOCATION DE FILMS 
Fi lm* d i«ponlb!es . — 8 5 , r u a d e B r a b a n t . 1909» 

. . . » « - •• l ••** • P • • - i • - • - m. * 
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La Soc ié té d e s Fabricants de Cigares F e m i j vient de mettre en 
vente ses cigares de la nouvelle récolte 1915, grande marque de la Maison 

V I O L E T T E S P R I M E R O S 
se composant de 12 formats et prix différents, variant de 60 i. l?3 i'r., tous au 
plus beaux, bien clairs, doux et très agréables à fumeur. 

On peut avoir comme ÉCHANTILLON une caisse de 50 cigares (pas moins) 
de un ou plusieurs numéros. 10464 

42, RUE DES PLANTES 42, Oore du Nord. Firme exlst. dep. 28 ar.s dans la 
même maison.—N B Des agents actifs pour la vente de 1/2 gros sont den andés. 

*&*&*$. 

OCCASIONS. Phonos, disques, cythares, violons man­
dolines, accessolr., alumin. 8. r. de la Violette, Biux. 19346 

c_t__t le: 
règles générales 

(a len : BRIDGE-BLOC 
Bridge ordinaire à quatre. — Dummy-bridge à trott 

Bridge aux enchères à quatre et à trots 

1-lï : 5 0 centimes EN VENTE : 2°. ™du c**»* 
; 7, rue du Lombard 

e» an magasin de jeux E. DEMAEGHT, 175, B" Anspach 

AVIS DE SOCIÉTÉS 

Banque centrale d'Escompte et d'Emission 
; (Société anonyme) 

Etablie à Bruxelles, en liquidation. 

. En vertu d'une ordonnance de M. le Président du Tri­
bunal de Commerce de BruxeiEes en date du 23 mars 1016, 
MM. les actionnaires sont convoqués en assemblée géné­
rale, ie 26 avril 1016, à 11 heures, à Bruxelles, 47, rue 
Eoyale. 

_ ORDRE DU JOUR: 
Nomination d'un ou plusieurs liquidateurs en rempla­

cement du liquidateur, M. l'avocat René Martin, décédé. 
Détermination des .pouvoirs du ou des liquidateurs. 

P. MACAU. 

JV. —• — Les dépôts do titres requis par les statuts se­
ront reçus jusqu'au, 81 avriil inclus, rue Royale, 47, à 
Bruxelles. (19616) 

DompagiU.. d'EiectriciiÉ ee Sofia et a Bulgarie 
(Société Anonyme) 

Siège social : 143, rue Royale, Bruxelles. 

Le Oonseiil d'administration a l'honneur de rappeler à 
MM. les actionnaires que l'assemblée générale ordinaire 
aanuelile aura lieu au siège social, 143, rue Royalcj à 
Bruxelles., (le mardi 25 avril, à 12 heures du matin. 

ORDRE DU JOUR : 
. 1° Rapports du Conseil d'a<lmiriistration et du Cdl-

îège des commissaires; 
2° Bilan et oampte de profits et pertes au 31 décembre 

1915-13 janvier 1916; 
3° Décharge à donner aux administrateurs et com-

4° Tirage des obligations et actions à rembourser; 
5° Elections. 
l ies dépôts d'actions en vue d'assister à cette assem-

tbié_ devront être effectués, conformément à l'art. 35 
des statuts, aux guichets des établissements suivants : 

A Bruxelles : a ùa Caisse Générale de Reports et de Dé-
Jpôts, 11, rue des Colonies; 

Chez MM. Nagelmackers Fils et C , 83, rue Royale, 
eu au siège sicàal, 143, mie Royale. 

A Sofia: «u siège d'exploitation, 42, boulevard Don-
doukoff. (19488) 

un . • IMI iwiMMmrmmn^ • 

Banque Internationale de Bruxelles 
(Sotiiété Anonyme) , 

' Siège social : 27, avenue des Arts, BruxeUes. 

Le Conseil d'administration a l'honneur de convoquer 
MM. ies aertâonoaires à l'assemblée générale «wddnaïre, 
qui aura lieu, île samedi 15 avril 1916, à 8 heures de re­
levée. 

ORDRE DU JOUR : 
1° Rapporte du Conseil d'administration et du Collège 

des commissaires sur l'exercice 1915 ; 
, 2° Approbation du bilan et du compte de profite et 

pertes; fixation du dividende; 
3° Décharge & donner aux administrateurs et cornmis-

4° Election d'administrateurs et TOmmissafoe (articles 
18 et 31 «des statuts) ; 

5° Divers. 

Pour assister à l'assemblée, MM. les actionnaires sont 
priés de se conformer aux articles 42, 43 et 44 des sta­
tuts. 

Les dépôts de titres seront reçus jusqu'au 8 avril au 
plus tard. 

EN BELGIQUE : 
A Bruxelles : au siège social, 27, avenue des Arts; 
A îa succursale, 42-52, rue du Lombard; 
A Anvers : à la Banque Centrale Anversoise ; 
A Liège : a la Banque Liégeoise; 
A Gand : à la Bamqus de Flandre. (18784) 

PETITES ANNONCES 

Offres d'emploi 

Tailleur. On demande très 
bon ouvrier pour retour­

nage de vêtem. Travail ass. 
Ecr. E. D. 38, bur. j ' . 19623 

Coitfeur dem. un apprenti. 
98, rue des Alexiens, 98, 

BraxeUes. 19617 

etltmèn. dem. fille Maire 
sach. franc., b. réf., peu 

cul». Se prés. 64, av. des 
Rogations, Cinq. 19642 

Coiffeur dem. ] . nom. sach. 
très bien ra»er et p. c. 

les chev. 3, r. du Miroir, Br. 
19605 

On demande 1 imprimeur. 
S'adr. X. L., 14. rue 

d'Edimbourg 19589 

On dem. de» apprenties et 
apprêteuses modistes. 

66 r. des Chartreux. 19609 

Dem. agents vlsit. crèmer.-
éplc.-verd., art. grande 

consom. 1, rue du Portugal, 
de 3 i 6. 19649 

VINS ET SPIRITUEUX 
Firme tris connue sur place dem. voyageur à la commission. 
Ecr. S. P. 16, bur. Journ. 19566 

On demande 1/2 ouvrier 
tailleur. 144, rue de 

Laeken, Bruxelles, 19601 

On dem. opérateur pbotog. 
avec bon appar. 13X18 

p' plein air. Se prés. 91. rue 
d'Irlande. De 5 i 7 ta. Pressé. 

19600 

On dem. aide manutention­
naire p' mais, de confec­

tions pour dames. 111, ch. 
de Waterloo, St O. 19652 

On. déni b. courtiers 
pour publ. nouv Adr. Agence 
Schllder», 40, B" Nord,4a 5 h. 

19806" 

Coiffeur dem. ]eune homme 
sachant tris bien raser. 

189, B' du Jubilé, Molenb. 
19602 

Coiffeur demande apprenti. 
S'adr. 4, rae Braemt, 

St-Josse. 19615 

ailleur pour dames dem. 
1/2 ouvrière el aidante. 

385, rae dn Progrès. 19579 

On dem. bonne servante t. 
faire, mên. 2 pers., b réf. 

exig. 57, r. Courbe, St-Qilles. 
19612 

On d«n>. bonnes apprenties 
sach. bien coudre p' li -

K«rie main. 20, rue Renkin 
srbtek).S.2f.-19899 

On dem. moféle féminin 
pour pose. Ecr. H D. 4», 

bur. Journal. 19646 

Tailleur. On dem. 1/2 ouvr. 
et apprenti. 9 rue Edm. 

de Grimberghe, Mol. 19648 

On demande serveuse pour 
bar. Ecr. G. B. 46 bu«. 

Journal. 19646 

Eh _îmols 
3 FOIS PAR num 
Cours complet de 

Sténographie et de 
Daetyloar-ftphle par 
professeur officiel d'en­
seignement moyen. 

Incessamment nou­
veaux cours. 
Prix tôt. 10 fr. pr cours. 

S'Inscrire le Jeudi et le 
samedi de 2 à 4 ou par 
correspondance 216 , 

I ch d'Alsemberg. 
19099 

WmBSSGSXirA 

Peignoirs. Blouses à la main 
et à la machine 

On dem. bonnes ouvrières peut l'atelier et pour le 
dehors. Se présenter avec modèle 

A LA VILLE OE PARIS, 32, rue St-Michel. 19610 ] 

On dem. des ouvriers ajus­
teurs, mécanicien»!, mon­

teurs, foreurs, tourneurs, la­
mineur», mineurs, maçons, 
charpentiers, bétonneurs, ter­
rassiers et forts manœuvres. 
S'adr. 13, rue St-Alphonse 
(près place Madou), ac 10 a 
1 et de 4 à 7). 19413 

Coiffeur demande demi-
ouvrier. 3, r. de l'Eglise, 

Jette. 19614 

On dem.ouvrières sach.faire 
tail leur flou. 9, rue du 

Chêne. 19619 

Coiffeur demande deml-ou-
viier. 5, aven. Jean Vol-

ders, St-Cllles. 19624 

On dem. apprenti bureau. 
Se prés. lundi 10-12, 

170, rue Masul, Sch. 19630 

tt.,:'z»m 

F Vendeuse 
sach. faire étalages est 
dem. à la Maison Hoguet, 
111. ch. de Waterloo, St-
GiHes.Sepres.de 3a 5 h. 

19536 

Broderie 
On dem. brodeuses machine 
et main. S'adr. 30, r. Rogier. 
Son. 2 tels. 19637 

W odes. On demande bonne 
garnlsseuse. 41, avenue 

Wieletnans Ceuppens. 19639 

Dem. d'emploi 

Fille dem. place tout faire 
connaissant un peu culs. 

130, rue Potagère. 19576 

J ne tille de camp.!20 a., fr.-
II., dem. place fille â tout 

taire d* mais, conven. S'adr. 
52, tue Manchester, Molenb. 

19556 

J EUNE FEMME DE MILI­
TAIRE dem. à faire journ. 

ou quart., b. rens. 67, rue 
Mommaerts, Molenb. 19460 

J eune fille dés. app. coupe 
linger. dame, enf. Ecr. 

U. D. 402 bur. J'. 19478 

R eprésent, exp. trav. Brux. 
dep. 20 ans dem. art. à 

plaça la comm.Aubes, traite 
P. s. compte. Ecr. S. C. W., 
bur. Journ. 19510 

J eune dame de soldat sér., 
aimant les enfants, désire 

promener un ou deux enfants 
ou les conduire à l'école.Ecr. 
J. L., 104, r. du Collège, Ix. 

19527 

ÉCOLE, M O D E R N E 
PHILOTECHNIQUE 

(Fondée en 1902) 
C. par correspondance. 
Electricité, mécanique. 
Dessin, construction. 
Comptabilité, langues 

allem., fl., angl., russe. 
Géomètre-arpenteur. 
Université-entrée. 
Philosophie, droit, etc. 

Ecr. 8, r. Eugène Ver-
heggen, Bruxelles. 16694 

Ventes et locat. 

A louer très bel appartem 
5 pl. 17, avenue Stépha 

nie. Vue magnlf. sur le parc 
de Saint Gilles. 18862 
i. q..an. garnis 2«, 30 32, 
«+ 35 fr., eau, gaz, baie, 
mais, de derr. g,, 2 ch. à c. 
et cuis. 118, aven. Fonsny. 

19559 

Qn dem. à louer pet. remise 
ou petit bas-de-maison. 

Ecr. A. J.O.. bur. J'. 10628 

Camp, meubl. Jard. 40 ares 
à louer 300 fr. p.|m. 9«, 

rue Chrysanthèmes, Latken, 
3 m. tr. 19638 

Avenu» Louise. 
Jolie mais. 36, rue Florence, 
à louer garnie ou bail â céd. 
Grande dim. sur prix loyer. 
S'y adr, mardi, Jeudi et sa-
medl, de 2 à 5 h. 19598 

ezde-chaus. garni avec 
cuis., ga:, 28 fr., m. f. 

r. de la Poudilère. 19644 
R 

COMMERCES A CEDER 

Beau bar gare du Nord, 
réelle occas.,rem. 1,600 

tr. Ecr. J. V. 16, bur. J1. 
19626 

A reprendre café-distillerie 
bien situé, prix du maté­

riel. 90, rue Rempart des-
Moines. 19650 

PERDU 

Perdu dimanche soir, splta 
museau gilsunnâtre, paît t. 

noir. Bon. réc. 379, rue du 
Progrès. 19580 

100 fr. récompense 
à qui rapp. 77, me Van Arte­
velde, bracelet montie or et 
platine, perdu dimanche soir 
environs Bourse. 19604 

PERDU lundi soir, centre de la ville, 
j échantillon chaussettes. Rapporter contre 

bonne récompense. 43, rue Théodore 
Verhaegen. 19596 

Femme de soldat demande 
faire journée. 7, rue du 

Billard. 19531 

J ne femme dem. f. quart ou 
journ., b. cert. 101, rue 

Viaduc. 19530 

J eune fille dem. faire 1/2 
Journées. Ecr. E. O., rue 

Vondel, 27, Schaerb. 19608 

Veuve wall. dem. journée 
et sa fille bonne d'en!., 

ald. mén. 127, B" Midi. 19593 

J ne fille tr. sér. dés. place 
pour prom. enl., log. chez 

elle, tr. bonnes réf. 461, av. 
Georges Henri. 19480 

Enseignement 

Etrangère dés. faire conn. 
de ptrs. Instruite ne sach. 

que le français et disposant 
de quelques après-midi. Ecr. 
conditiens, V. D., bureau 
Journal. 19475 

Perdu depuis le 24 mars 
chien berger, ligne 

blanche poitrine et bout des 
pattes cicatrice dess. œil. 
Rap. c. réc. 31, r. de Hongrie. 

19636 

Perdu chat angora, roux et 
blanc, collier avec sonn. 

au cou. Rapp. c. benne réc. 
37, aven. Fonsny. 19635 

Perdu cert. de culsln. Rap. 
c. réc.J. H., 25, ruedes 

Secours, St-Josse. 1S641 

CAPITAUX 

M r sérieux et actif dem. 
bailleur de fonds pour 

3.0U0 fr. 'pour lancer nouv. 
produit sensationnel, gros 
bénéf. Ecr. E. L. 65, biir. J". 

19603 

1 er forger.-carrossier ayant 
clientèle, désire trouver 

prêt de 300-fr. ou associé 
pour l'établir. Ec. Carrossier, 
bur. Journ. iot43 

H A D A M _ 

JULIETTEI 
Conseils aux dames 

* ) | Rue de l'Etuve *J|S 
(_ I m 1™, entrée directs & i I 

17491 

i s i k n f d e b. vieux vêtem AUldl Hng- ch- 80ld t-

g" .Ser .àd . 25, r. Echelle». 
17587 

Haiadies arinaires 
Traitement Kerriaur 

In'allllble Prix fr. 2.75 
104,ch.de Mons.Bnm. 17208 

Prêts 
5 p. e. par an 
40, place de Broeddi-e 
(Cité Van Volxem. 17) 

Offlos Hypothécaire. 
frète à 4 p. c. en 1" rang, 
2* 6 p. c , ville et province. 

Aide aux commerfznts. 
45, rue Dsçucshoy (place St-
Jean), de 10 à 12 et 3 à 6. 

18418 

Autos, véios, etc. 

2 VITESSES 
B. S. A., Perle, Braune, 
Dilrkopp, Alcyon, Depas, 
Carter, lOOfrancs.Tout anc. 
prix. 11, rue de Flandre, 
VILVORDE. 19401 

YELOS 
Vélo homme. 
Vélo dame. 
Vélo garçonnet. 
Bandage Englebert 
2X30 vitesses B. S. A. 
Garanti 2 ans. 

65 fr. 
Q Q rue Brogniez Q Q 
%30 Brux.-Midi. 3 •_ 

194H6 

Véios La Perle, 3 vitesses 
hommes et vélos dame 

d'occ. 70, rue de la Tulipe. 
19370 

Grand choix vélos neufs et 
occas. 3 fusils et autres, 

homme dame, fillette et gar­
çonnet. 57, rue des Foulons, 
75, rue Brogniez. 19633 
y élos homme et dame à v, 
¥ d'occ. en bon état. 8, rue 
Dillens Ixelles. 19590 

jjélos Pour vos réparations, 
g émalllaee. nlckelage, adr.-
vous 8, r. Dillens. Prix mod. 

19591 

A vendre bon chien de trait. 
75 rue Wéry, IxeUes-

Bruxelles. 19640 

DIVERS 

Â vendre 2 beaux pardessus 
1/2 sais, ayant c. 90 fr., 

16 et 18 fr.. et vélo d'hom. 
6n fr., état neuf. 23, aven, du 
Boulevard. Son. 3 f. '9555 

OEmSD 
Grande occ. Chambre à c. 

chêne mass.,dllf.meubles 
poils, coffre-fort, a vendre. 
189. rue Potagère. 19582 

L 'Universelle, couv. Idéale 
rèuss. éclos. tout, sortes 

d'œufs, »yst. brev., exp. peu 
gagn. beaucoup. Visible en 
marche 8, r. Qrand-Bigard, 
Berchem-Ste-Agathe. Tram 
cimet. Molenbeek. 19C27 

J e suis acheteur de mach. à 
bras d'occas. Faire offre 

écrire 79, r. Boetendael, 79, 
Uccle. 19K25 

A rchives. Vieux dossiers, 
vieux papiers, très gros 

prix. 183, rue des Tanneurs , 
19620 

Fonds de peintures, de ver­
nis et de slcatlfs, même 

hors d'usage. Très gros prix. 
183, rue des Tanneurs. 19t>21 

D isques et rouleaux de pho­
nographes. Tr gros prix, 

183, rue des Tanneurs. 19622 

P lus, réchauds à gaz avec 
et sans fours, neufs et 

d'occas. 57, r. des Foulons. 
1_9634 

Occ. Bureau min. compl. 
acaj. mas. 7 p. 390 fr. 

18, r. Cornet de Giez. 19594 
Machine à coud. Singer et 
i f I foyer à vendre. 16, rue 
Mérinos. 19595 

COIFFEUR cherche instal-
latlon et faut., etc. Ecr. 

V. G. 14, bur. Journ. 19544 

Réparation» 
Immédiates. 

FR. M"" Van Landeghem. 
Rue de la Victoire, 21 &. 

14489 

CUIVRE ET ÉTAIN 
Très gros prix. 183, rue des 
Tanneurs. 19377 

Paclièfe comptant 
{r. cher mdbil., véios, cuivre, 
fond gren. et toute march. en 
solde. 92, rue de Ribau­
court. 19279 

Pianos, etc. 

R iche occas ion . Piano 
Pleyel 1/3 valeur. 77, rue 

Botanique. 18139 

275 

! Mi 
«Y_T_PIIN_«. ' -
na 1111 n 

fr. BEAU PIANO 
d'occas. 6, square 
Aviation. Brux.-Midi 

15885 

Act' pianos 3 fr. 
d" la perfect. Répar. Pianos 
d'occ. Théo Palven, 98, rue 
Vonck. 15798 

Chiens, chevaux 
et voitures 

Beau tilbury à vendre d'oc­
casion. 98, rue des Gou-

Jons, Anderlecht. 19611 

A vendre un chien mâie 
colley, écossais, 5 mois, 

pédigiée. S'adr. 108, r. Elise, 
19592 

*_ËÉ__*WMt 

9 u l r ' î . w ' . i î Ï T . __'*•• * * * ' **«M«IIoi». VIEUX r»APIE«lS A OZS1 RUÇTION. 
lond» greniers, pris* et payement A domicile 

19057 

Déchets cuir 
neufs à vendre. 

82, rue Jos. Claes, St-GIlles. 
19607 

R entier achète et paie plus 
cher que partout ailleurs 

vieux meubles,cuivres, fonds 
grenier, eta Ecrire 

Brilla, 
79, rue Van Artevelde, 79 

9 à 10 h. m.. 19581 

ACHAT OE CUIVRE ET ÉTAIN 
Plomb,,zinc, aluminium, etc. 
h1 prix. 6, B" d'Anderlecht. 

16583 

CHAUDRON 

Achat de toutes four­
rure», belles toi­

lettes et soldes. 43, rue 
de l'Etuve. 18104 

C A X / n i Marque 
9 n Y w L déposée 
en briques, genre Marseille. 
Savon Incomparable, anc. 
Arme. Pour le gros s'adr. 
7j quai a la Chaux. 19215 

. Connellir aux damés 
24, rue Joseph Clatiij, 24 

Mobiliers, coffres forts, 
pianos, etc. Valborg, 4, 
pl. Ste-Catherlne. 19386 

J 'achèie cuivre, plomb, 
étaln, etc., au plus haut 

prix. 51a, r. Wayenberg (de 
2 à 7). 19334 

J 'achète belles fourru­
res, peaux, paletots 

loutre, astrak., jaradis, 
lingeries. 40, rue Du-
quesnoy (place Saint- i 
Jean). Facilité de rachat. 

18105 

Débarras , Fonds degreii,, 
papiers, écîiantlIIcns.Très 

«ros prix. 183, rue des Tan­
neurs. 19378 

Q_H!HI__J_] 
Mobllle i vendre : 

Superbe salle à manger, bu­
reau-ministre et 2 biblloth., 
un magnif. piano de marque, 
2 belles chamb. à c , beau 
salon et divers. 35, bouiev. 
Lambermont. 18566 

Machine _ coudre 
Grand choix neuf et occ., 
30, 40 fr. cannette centr., 
65 fr., 3 ans gar., fait ré­
parations. 57, rue des 
Foulons; 75, r. Brogniez. 

19201 

Aohat au comptant de 
mobiliers et toutes autres 

march., fonds de gren. et de 
cave, 51, r. de Roue. 19515 

Vieux dentiers, même 
cassés, sont achetés 

jusque 8 fr. par dent. 
15, rue d'Or. 19109 

J 'AVANCE n'Importe 
quelle somme d'ar­

gent en prêts s'meubles, 
bijoux, tapis, tableaux, 
etc., à déposer en garde 
meubles. 40 rue du 
ConseU, Ixelles. 19208 

DOCTEUR EN DROIT 
Consultation : 2 francs 

DROIT CIVIL 
pénal et commerc. Divorce. 

L é o n D e S e h e p p e r 
171, boulevard du Hainaut 

de 2 4 5 heures. 19314 

Crème Joceade 
unique pour la toilette 

1 lr. lé pât. 
Dépôt : PN'IIICIE -(CHEL 
3, r. des Fabriques, m?.-, 

THÔUBLES 
PERIODIQUES 

tMesdames, si vous avez 
J vos époques supprimées 
lou retardées,pour éviter 
I les insuccès, employez le 

Remède 
jdu û r Thomson, 
qui donne un résultat 

I certain rapide et sans 
danger, dans tous les cas 
Ct quelle qu'en soit ia 
cause anormale. Prix : 

J5etlOlr.0'SECURIT»ni' 
15, rue des Croisade*. 
Bruxelles-Nord. 10770 

VOS 
FAITES REPARER 

MACHINES A COUDRE 

h la Maison L. BARATTO & C le 

RUE 

Ijjj 

U_3 fABRIQUËâ 10, BRUX. 
^-{2 Réparations garanties 

B sur facture de machines 
3?Ktt* ^e 10U '- m a r Q u e s - Huile. 

mMjtt*f**Wt^^ Aiguilles, etc.,pouîtoua 
MB*-»* '* les systèmes. 1S277 

Cachets en caoutchouc 
ou en cuivre, encre, 

tampons, plaques à Jour, 
pochoirs, pinces et 
plombs à sceller. J. Van 
Wlider. 65, rue V'ieux-
Marché-aux-Qrains, 65, 

[ Bruxelles, 18449 

Q O bouiev de la Revision, 
""* Andeilecht. Dispo­
nible : Sirop de poires pur, 
rouée, court. Prix défiant 
toute concurrence. 19562 

Achat d!ur û. Z.1Ï . 
3fr., argent fr. 0.07 

à 0 151egr., platine, 7 fr. 
Brillants. Dégagements, 
Tableaux, Antiquités. 21, 
r. des Ursulines. 19153 

M I S âUK SAVONNIERS 
Installations complètes de savonneries, 

machines, outillage de tous genres, matrices, 
moules, bacs, cuves, etc. 

PRISSE pour SAVON ï_2SSr 
Procédé et renseignements gratuits. 

Bureaux : 18484 

2 5 , rue du Nord, Bruxelles 

AGCÛUGnEUSE 
OIPLOBÉE, 26 1RS PRATIQUE 

CoHéultstîoH* ir.ertr!**. 

r re iBECK 
60, m e de Thy, 60 

Porte de Hal, Brnx. 14160 

ACCOUCHEUSE 
Dlplfimée !" clxsst 

Pension - QsniiwItAftissie | 
sécriiii. 

Prix modérés 1T23T 
22. t. Coenraets (Midi) j 

ACCOUCHEUSE 
DIPLOMEE, U tHS PRiTIQUi 

Consultations secrètes. 
M°» BOUGELET 

4 8 , p. ds Parma, 4 S 
Porte de Hal, Brux. 18794 

rPENNWCKX 
'..«conch. 1" dlpl., penslos 

à toute époque. 
l7:ru*Dupont(Nord). 1692t 

M_a_»i**ffM*__e i ̂ * 
'rOn. °9 AM ÉBICAIHS 

EXÉCUTION D'ORDRES A U BAdljut u - - ? T E R W I il 
Renseignements gratuits 

Chïaues et encaissements sur pays autorisés 
ÊtiUP'dftâ, Étfc. 

BANQUE NÉERLANDAISE D'ASSURANCES (Soc. Àitùil.) 
4 0 , PLACE DE BROUCKERE 18146 

Aux bottines de 7 lieues 
97, boul. du Hainaut, Bruxelles 

Spécialité de soHdrs bottines de marche, tont cuir, 
pour hommes, Jeunes gens et ptisbSnieîs dï gn»rte. 

Ballons et chaussures football, bas cyclistes et 
Boy-Scouts. Articles de sports et de voyages. Manu­
facture de bandes molletières. 18297 

Matériaux de construfctîoii 
M au courant monde entrepreneurs demande représenta­

tion bonne maison. Ecrire conditions, fixe et couitage 
M. J. V. 32, but. du Inurnâi. 18314 

HEYERMANS &C , E 15, rue l i mnander 
Bruxel les-Midi . 

SARDINES A L'HUILÉ D'OLIVE Importation directe. 
FRUITS SECS 18623 

ACCOUCHEUSE 
dlpl. 1e* cl., 25 an» prat. 

Ex-Dlrectrlct lutltat 
Pension, consult., discret 
Epoque» : traltem, 1C tr. 

M-»* GILLIOfi 
106, r. Hôtel-des Monnaitw 

Porte de Hal, Brux. 
Mals.aeconti.nce. 16848 

SAVON 
€ T H E B E L G I A N - A M E R I C A N SAVOLIT », 

ancien fournisseur des hôpitaux, cliniques et administrations 
publiques, déférant au désir unanimement exprimé par sa clien­
tèle, a mis en fabrication du savon en briques genre Marseille. 

Ce savon a. dans la mesure du possible, les qualité» de 
notre savon liquide que, comme nous l'avons annoncé déjà, 
les événements ne nous permettent plus de fabriquer. 

Notre savon en briques sera fourni sous la garantie de la 
marque « Savol ». 

Un simple essai permettra d'ailleurs de constater que notre 
produit est de beaucoup supérieur aux savons livrés i U 
consommation par les temps actuels. LA DIRECTION. 

Pour le gros s'adr. Quai à la Chaux, 7. 19214 

Tapissier fait matelas depuis 
fr. 1.S0 et ressort 3.50, 

ouvrage soigné. 31, place 
Vieille Halle-aux-Blés. 19427 

MANUCURE 
.Rue Neuve, 48a, do U à 0 h.... 
£ *i.. «ntr. «Tir.__ ,_I773J 

tJTcrkf tTy"a lettre 
posle-ieslante. " 19597 

ACCOUCHEUSE 
DIPLOMEE, 20 AUS PRATIQUE 

Consultations secrètes. 
Pension à toute époque. 

Médecin attaché à ta maison. 
M " VAN INNIS 

90, r. Gai lait (place Liedta) 
16959 

ACCOUCHEUSE 
1" dlpl. S0 ans pratiqua 

Ex-Directrice Uatanlti 
Pans., eaaa. à t* éaasjaa 

Tral temeat 10 fr. 
M.decln attaché A 1a Mataoa. 

«M, res i t l i Blilè», Hors 
47TI 

Savonniers!.1 

P R E S S E S P É C I A L E 
de précision (7 guides) pour J j j f j» 
savon de toilette avec moule 4 L I I 
et matrices interchangeables T T w l i l 

Presse pour savon de ménage 20 fr. 
Atelier spécial de gravure pour matrices 

TOUT MATÉRIEL DE SAVONNERIE 

62, Avenue Fonsny, 62 19240 

ACCOUCHEUSE A v i s a u x Savonniers 
l)lpl.l'*cl.Belgiqu et Franc» 

Ex-Interne de» hôpitaux 

Consultât, secrètes 
Trouble» périodiques 

14 , plaea daa Msntyra 
(pris rat NSUTS). T146 

W 

4 0 fr. 

- Afeonefc, ' i" aiplOtn» j 
'JNMICK-, tonsaltttt. -• j 

. Pi _c modérés. j 
i «Vit l'<_a_J_«-a, 4 « . l 

SruaaDaa. I42S3 I 
I_J1U1M_!I«II-Il_ll' 

P r e s s e s e n A c i e r 
(nouveau modèle) garanti 

Matrice» gravée»: 1 5 f r . 
Installation pour fabriquer O C f l je 

700 kg. par |our « w » » r » 
I natal latlon oom plèto pr 

1 6 0 kg. de savon de toi 
lette et ménage avec pro 
cédé de fabrication garanti 

150 fr. 
foui matériel poar àavon-èr i -

Usiuc: B2, AVENUE FONSNY 18587-

s««ijS_8»l_!»!^ 
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